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Windsor — Han Logement a inauguré, le 
mardi 11 juin dernier, deux immeubles de 
huit logements chacun sur la rue 
Simoneau à Windsor. Ces 16 logements 
neufs et abordables sont adaptés et dé-
diés à des personnes avec un handicap. 
Le coût de la construction et de l’aména-
gement est évalué à près de 4 M$. 

« Ces logements ont plus de 55 adapta-
tions. Nous voulons ainsi créer des envi-
ronnements qui sont agréables et faciles 
pour l’ensemble de nos locataires. Ce 
sont des gens qui vivent avec un handi-
cap physique, intellectuel ou un trouble du 
spectre de l’autisme », a précisé Anik Roy 
Trudel, cheffe de direction et présidente 
de Han Logement. 

À l’heure de mettre sous presse, un seul 
logement était encore disponible.  

Plusieurs partenaires ont pris part à la 
réalisation de ce projet dont Desjardins, le 
Fonds immobilier de solidarité FTQ et le 
gouvernement du Canada qui a injecté 
400000$ dans la construction et dans 

l’aménagement de ces deux immeubles. 

La mairesse de Windsor, Sylvie Bureau, a 
cru au projet dès le début. « Windsor con-
tinue de démontrer que l’inclusion et le 
soutien de nos résidents le plus vulnéra-
bles sont au cœur de nos priorités. Ces 
16 nouveaux logements représentent 
beaucoup plus qu’un simple toit. C’est 
une façon de vivre. C’est une avancée si-
gnificative pour Windsor démontrant notre 
capacité à répondre aux besoins de tous 
nos citoyens, en particulier les plus vulné-
rables », de dire la première magistrate. 

En réalité, la Ville de Windsor a fourni le 
terrain ainsi que l’installation des services 
d’aqueduc et d’égout.  

« C’est un investissement qui en valait 
vraiment la peine pour les citoyens », a 
ajouté la mairesse. 

Le privé a également fait sa part. C’est le 
cas de Location Windsor. « C’est de ren-
dre à la communauté de la région ce qui 
nous a été donné. Nous pouvons remer-
cier la vie d’être en santé. C’est pourquoi 
nous n’avons pas hésité de donner suite à 
ce projet-là. C’était important pour nous 

de faciliter la vie de ceux qui en ont vrai-
ment besoin », a souligné Shawn 
Boissonneault, directeur général chez 
Location Windsor. 

La Fondation Mirella et Lino Saputo, 
Gaétan Pélissier et Masonite sont égale-
ment au nombre des donateurs. 

Fondé en 2002, Han Logement est un or-
ganisme dont la mission consiste à déve-
lopper et à louer des habitations de qua-

lité, qui soient abordables, durables, et 
adaptées aux personnes ayant un handi-
cap. Dont les revenus modestes ne per-
mettent pas de se loger adéquatement. 
L’organisme compte 43 immeubles totali-
sant 293 logements adaptés répartis à 
Magog, à Sherbrooke, à Richmond, à 
East Angus, à Cowansville, à Windsor, à 
Val-des-Sources, à Rivière-du-Loup à 
Mont-Joli et à Gaspé (en construction).

Anik Roy Trudel, cheffe de direction et 
présidente de Han Logement.

Han Logement inaugure 16 logements adaptés à 
Windsor
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com

La mairesse de Windsor, Sylvie Bureau, 
a cru au projet dès le début.

Les personnes présentes à l’inauguration ont pris part à la traditionnelle coupe 
de ruban. On reconnaît Shawn Boissonneault, Denis Dion, Martin Dion, François 
Poirier (donateurs, location Windsor) ; Gaétan Pélissier (donateur privé) ; Sylvie 
Bureau (donateur, mairesse de Windsor), Anik Roy Trudel (cheffe de direction et 
présidente de Han Logement) ; Marie-Noëlle Foschini (conseillère, immobilier so-
cial, communautaire et abordable, Fonds immobilier de Solidarité FTQ) ; Richard 
Lessard (donateur, Masonite) ; Marc-Antoine Laplante, Marc Marin (donateurs, 
Caisse Desjardins du Val Saint-François).
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Val-des-Sources — Les rires et les souri-
res étaient à l’honneur le jeudi 13 juin der-
nier, alors que la chambre de commerce 
et d’entrepreneuriat des Sources tenait 
son gala ou plutôt son Anti-Gala, au cen-
tre O3 de Val-des-Sources. 

Les députés André Bachand et Alain 
Rayes, plusieurs dignitaires politiques 
municipaux de la MRC et plus de 70 en-
treprises membres étaient tous présents 
lors de cette soirée, entièrement conçue 
sous le signe de la bonne humeur, du rire 
et de la camaraderie.  

Animée de main de maître par le duo 
formé de Marie-Andrée Lauzier et Yan St-
Hilaire, cette soirée, marquant un ensem-
ble de clin d’œil adressés par-ci, par-là 
aux entreprises et/ou à leur dirigeant, 
n’avait que pour simple but d’alléger l’at-

mosphère et de faire tout, sauf un gala de 
remise de prix traditionnel.  

Ainsi, à chacune de la dizaine de catégo-
ries au programme, dont certaines s’avé-
raient un peu plus loufoques que les au-
tres, les gens dans la salle avaient la tâ-
che humble et amusante de voter en 
temps réel pour les lauréats de leur choix 
via une application mobile dédiée.  

La comptabilisation en direct sous forme 
de graphique permettait ainsi de visuali-
ser les tendances et de couronner l’entre-
prise ayant recueilli le plus grand nombre 
de votes dans les délais donnés. 

« Avoir un événement dit L’Anti-Gala dans 
la chambre, comme celui que nous vivons 
ce soir, c’est une belle façon pour la 
CCES de clôturer l’année en beauté. 
C’est-à-dire en soulignant les bons coups 
des derniers mois, tout en se permettant à 
l’inverse, quelques petites blagues amica-

les sans méchanceté aucune, sur ce qui 
aura retenu notre attention de manières, 
disons, différentes. », mentionne avec le 
sourire, le président de la CCES, Pier-
Olivier Gouin, qui est appuyé au sein du 
C.A. par un solide noyau d’administratri-
ces et d’administrateurs impliqués et en-
gagés dans leur milieu.  

Dans une entrevue accordée au Journal 
Actualités-l’Étincelle, ce dernier, égale-
ment propriétaire de l’entreprise ABS re-
morques, souligna notamment l’impor-
tance et les biens faits de se regrouper et 
de s’entraider au travers des enjeux quo-
tidiens. Une situation qui se traduit par 
ailleurs par une augmentation constante 
du nombre d’adhésions depuis quelques 
années.  

« C’est plaisant et gratifiant pour tout le 
monde de constater que de nouvelles 
compagnies continuent de s’intégrer au 
groupe. Je pense que les gens reconnais-
sent de plus en plus qu’il y a une belle en-
traide au sein des membres, c’est littéra-

lement et véritablement une force qui 
émane de notre région et c’est plaisant de 
voir que ça se transporte à la chambre. 
De plus, la chambre de commerce et 
d’entrepreneuriat des Sources n’est pas 
seulement là pour mettre de l’avant ses 
entreprises partenaires, mais aussi pour 
les aider et les accompagner. On agit un 
peu comme une courroie de transmission 
entre les membres et les différents pro-
grammes gouvernementaux, nous som-
mes là pour répondre aux questions et 
aux besoins de tous. », de conclure, M. 
Gouin.

La CCES célèbre son Anti-Gala sous le signe de l’humour
Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

Les animateurs de l’Anti-gala, Marie-Andrée Lauzier et Yan St-Hilaire.

Pour une publicité,  
contactez une de nos représentantes

au 819 845-2705
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Pas de parade pour la Fête de 
Canada cette année 
Cette année, il n’y aura pas de parade 
par contre il va avoir un évènement au 
parc René Thibault, dimanche le 20 juin 
de 13h à 16h. Hot-dogs, bar et musique. 
No Canada Day parade this year 
This year there Weill not be a parade. 
But an Event will take place at Rene 
Thibault Park on Sunday June 30th from 
13h to 16h. Hot Dogs, Bar & Music 
Trésors du Partage Ste-Bibiane  
Nouvel horaire : lundi et mercredi de 9h 
à midi, et le jeudi de 9h à 18h. Au 
Presbytère Ste-Bibiane, 970 Principale 
Nord, Richmond.   Info : 819 826 2390

Région de Richmond

Nouvelles brèves

Neuvaine à saint Antoine 
Neuvaine à Saint-Antoine à la chapelle 
de Saint-Camille, le mardi 25 juin, 19 h. 
Au programme : Sanctuaire Saint-
Gérard (Mgr Donald Lapointe). 
Friperie et Marché aux puces de 
Saint-Georges-de-Windsor  
La friperie est ouverte chaque semaine 
le dimanche de 10 h à 15 h.

Région de Val-des-Sources

Filles d’Isabelle
• Nous tenons à souhaiter un bon anni-

versaire a nos fêtées du mois de juin : 
Mmes Sylvie Corriveau, Guylaine 
Robichaud, Rita Duhaime, Myriam 
Gagnon et Madeleine Ouellette. 

• Lors de notre dernière réunion, nous 
étions 20 membres, nous avons souli-
gné le départ de notre aumônier 
Michel-André Chénard qui nous a ac-
compagnés pendant de nombreuses 
années ; il fut un guide spirituel extraor-
dinaire, il va nous manquer. Nous al-
lons, par chance, avoir un autre aumô-
nier dès septembre, en la présence du 
curé de notre paroisse.  

• Le prix de présence a été remporté par 

Mme Réjeanne Auger et nous avons 
souligné les anniversaires du mois de 
juin et juillet. 

• Nous aurons également, à notre pro-
chaine réunion, la présence des mem-
bres du cercle de Richmond qui ont fu-
sionné avec notre cercle, bienvenue à 
vous toutes. 

• La prochaine réunion aura lieu le 2 sep-
tembre, nous vous attendons en grand 
nombre. 

• Je vais tenter de vous tenir au courant 
des nouvelles qui pourraient vous inté-
resser ; n’hésitez pas à me contacter : 
Jocelyne Plante au 845-3250

Windsor — Lors d’un barrage routier, les 
Chevaliers de Colomb de Windsor ont 
amassé une somme de 3391 $ qui sera 
remis à la Fondation Mira. 

Le barrage routier s’est déroulé le ven-
dredi 31 mai à l’intersection de la rue 
Saint-Georges et de la 5e avenue à 
Windsor. 

« C’est un peu moins que l’an dernier, 
mais les gens ont tout de même été très 
généreux pour la Fondation Mira », souli-
gne Jean Schinck Jr, Grand Chevalier. 

Cette activité de financement a été rendue 
possible grâce à de nombreux bénévoles 
comme André Cloutier, Marc Morin, 
Gérald Saint-Laurent, Alexandre Schinck, 

René Pruneau, Mario Saint-Onge, Marie 
Rose Lussier, France Camiré, Paul 
Desruisseaux et Mario St-Pierre. 

Fondée en 1981, Mira est un organisme à 
but non lucratif offrant gratuitement des 
chiens guides et des chiens d’assistance 
à des personnes vivant avec des déficien-
ces visuelles, motrices ainsi qu’aux jeunes 
présentant un trouble du spectre de l’au-
tisme (TSA).

Le barrage routier s’est déroulé le ven-
dredi 31 mai à l’intersection de la rue 
Saint-Georges et de la 5e avenue à 
Windsor.

Les Chevaliers de Colomb 
amassent près de 3400 $ 
pour Mira
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com
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Windsor — La décision de fermer la suc-
cursale de la Banque Nationale de 
Windsor n’a pas été facile à prendre, mais 
l’évolution du marché a guidé les diri-
geants vers cette solution. 

« Le nombre de transactions sur les plate-
formes mobiles a plus que doublé. Et 
l’achalandage a nettement diminué à la 
succursale de Windsor. D’ailleurs, l’acha-
landage ne justifiait plus une présence 
physique à Windsor », confirme Nejib 
Ranni, vice-président régional Estrie pour 
la Banque Nationale. 

Pa contre, un guichet automatique est 
prévu dans la région de Windsor. « Il y a 
un guichet qui sera disponible, mais nous 
ne savons pas encore où il sera installé. 
Cette décision sera prise le plus rapide-
ment possible », de dire le dirigeant de la 
Banque Nationale. 

Il assure que des équipes mobiles seront 
toujours à l’œuvre dans la région de 

Windsor. Par exemple, un client de 
Windsor pourrait avoir une rencontre avec 
un conseiller financier à distance par ordi-
nateur. Aussi, il est possible qu’un repré-
sentant puisse se déplacer pour rencon-
trer sa clientèle. Cette façon de faire est 
d’ailleurs grandement utilisée chez les 
agriculteurs.  

La fermeture de la Banque Nationale à 
Windsor ne provoque aucune perte d’em-
ploi, du moins selon M. Ranni. « Tout dé-
pendants de leur lieu de résidence, les 
employés seront relocalisés à Val-des-
Sources et à Sherbrooke. À la Banque 
Nationale, nous avons à cœur nos em-
ployés. Dans ce cas, il n’y a aucune perte 
d’emploi », assure le vice-président régio-
nal.  

Selon lui, les gens de Windsor compren-
nent la décision de la Banque Nationale 
de fermer la succursale de Windsor. « Ils 
savent que la Banque Nationale conti-
nuera à être présente dans la région 
grâce à notre centre d’appels et à nos 
équipes mobiles. Jusqu’à présent, il y a 

une belle réception de nos clients », de 
dire M. Ranni. 

Le vice-président insiste : la Banque 
Nationale continuera à investir dans la ré-
gion. « Nos investissements en Estrie au 
cours des dernières années sont impor-
tants. Nous avons installé un nouveau 
centre d’affaires à Granby au coût de plus 
de 4 M$. La succursale de Magog a été 
relocalisée. La succursale de la rue 
Portland à Sherbrooke a été remise à 
neuf. Et il y a un ou deux projets d’inves-
tissement à venir en Estrie », souligne le 
vice-président.  

 Il insiste pour dire qu’il ne s’agit surtout 
pas d’un désintérêt par rapport à la région 
de Windsor. « Il y aura aussi le Grand Tour 
Banque Nationale qui va avoir lieu en 
Estrie. C’est un événement fait par les 
employés, pour les employés. Ça se tient 
au bénéfice de la communauté. Ainsi, on 
s’attend à ce qu’une somme de 200 000 $ 
soit remise à des organismes communau-
taires de la région de l’Estrie », promet M. 
Ranni. 

« L’évolution des services continuera de 
se faire selon les comportements des 
clients », termine le vice-président régio-
nal Estrie.

Le nombre de transactions sur les plateformes mobiles a plus que doublé.  
Et l’achalandage a nettement diminué à la succursale de Windsor.

La Banque Nationale installera un guichet à Windsor
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com

Windsor — Une enquête de quelques 
mois a permis aux policiers du Val-Saint-
François de procéder à l’arrestation de 
deux hommes et une femme liés à du tra-
fic de stupéfiants. Entre autres, de la co-
caïne et un revolver ont été saisis. 

Les perquisitions et les arrestations se 
sont déroulées le 12 juin dernier.   

« Les policiers ont réalisé des perquisi-
tions dans deux lieux d’habitations et un 
commerce licencié de Windsor, en plus de 
procéder à l’arrestation de trois suspects. 
Outre la femme, qui a été libérée sans 
condition, les deux hommes suspects ont 
été libérés sous promesse de comparaître 
le 4 septembre prochain au palais de jus-
tice de Sherbrooke », raconte Louis-
Philippe Ruel, porte-parole de la Sûreté 

du Québec.  

Les personnes arrêtées pourraient faire 
face à plusieurs chefs d’accusation no-
tamment reliés a de la possession de stu-
péfiants en vue d’en faire le trafic, trafic 
ainsi que de possession d’une arme prohi-
bée et d’une arme à usage restreint.  

La perquisition a permis la saisie de plus 
de 50 grammes de cocaïne, de plus de 
200 comprimés de méthamphétamine, 
une petite quantité de cannabis illicite, un 
pistolet à air comprimé, une arme à utilisa-
tion restreinte (revolver), une arme blan-
che prohibée, une arme longue et plus de 
4000 $ en devise canadienne. 

L’opération a mobilisé une quinzaine de 
policiers de la Sûreté du Québec et de 
l’escouade régionale mixte. Un maître-
chien était également présent lors des 
perquisitions.

Cocaïne et revolver saisis 
à Windsor
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com
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Première édition de Sculptures des Sources à La 
Place de la Traversée

Val-des-Sources - La MRC des Sources 
se révéle de plus en plus comme un en-
droit aux valeurs artistiques profondes.  

Voilà qu’un tout nouvel événement en ce 
sens verra le jour du 21 au 24 juin pro-
chain, dans le cadre de la fin de semaine 
de la fête nationale, avec la 1re édition de 
Sculptures des Sources. 

C’est en effet l’annonce que le président 
de ce symposium de sculptures, Alain 
Caron, en a fait lors d’une conférence de 
presse tenue à la Place de la Traversée, 
le jeudi 6 juin dernier.  

Ainsi, le comité organisateur de l’exposi-
tion nomade, dont on souhaite qu’elle 
puisse faire la tournée des sept villes et 
municipalités du territoire de la MRC, a 
choisi la ville de Val-Des-Sources pour y 
lancer ses activités, alors que celle-ci cé-
lèbre comme on le sait, son 125e anniver-
saire de fondation.  

En tout ce seront 23 sculpteurs profes-
sionnels provenant de partout en province 
et trois artistes-sculpteurs de la région, 
qui seront présents sous le grand chapi-

teau qui sera érigé sur le fabuleux site si-
tué aux abords de l’ancien puits minier.  

Dans une sorte d’élan de continuité du 
populaire symposium des arts de 
Danville, il y aura une œuvre de style ta-
bleau de sculpture faite à partir de 452 
fragments de bois et réalisée par la prési-
dente d’honneur, Lyne Montmeny, qui fera 
l’objet d’un tirage par vente de billets.  

L’œuvre est actuellement en exposition 
dans la vitrine de la boutique La Source 
d’Arts au centre commercial de Val-des-
Sources.   

Les visiteurs qui se déplaceront pour aller 
à la rencontre des artistes sur place, pour-
ront bénéficier d’un moment privilégié 
pour découvrir de quelle manière on peut 
travailler les différentes matières telles 
que la pierre, le bois, le verre ou encore le 
métal.  

L’événement est notamment rendu possi-
ble grâce au soutien de la MRC des 
Sources, de Desjardins des Sources, 
Toyota Richmond, le député André 
Bachand, la Ville de Val-des-Sources, la 
SADC des Sources et la fonderie d’Art 
d’Inverness.  

À noter que plusieurs activités, organi-
sées pour la fête de la Saint-Jean par la 
ville, viendront se greffer et agrémenter ce 

nouvel événement très attendu.Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

Un tout nouvel événement verra le jour du 21 au 24 juin prochain, dans le cadre 
de la fin de semaine de la fête nationale, avec la première édition de Sculptures 
des Sources.
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Richmond — Tourisme Val-Saint-
François a officiellement lancé, le jeudi 13 
juin, la saison touristique estivale à la 
ferme Lussier Belgians, à Cleveland, en 
présence des acteurs du milieu touristi-
que de la région. Cette année, l’accent est 
mis sur l’agrotourisme, la culture ainsi que 
le plein air et le cyclisme. 

Lors de cet évènement, les participants 
ont pu suivre une formation portant sur les 
moyens de se démarquer et de communi-
quer adéquatement leur unicité, pour as-
surer leur pérennité et engager les visi-
teurs dans le Val-Saint-François. La jour-
née s’est terminée avec un 5 à 7 où les 
nouveautés de la saison ont été dévoi-
lées. 

« Nous nous concentrons cette année sur 
un objectif important : doter le Val-Saint-
François d’une identité territoriale forte et 
distincte. Cette initiative nous permettra 
de faire rayonner notre région, d’unir nos 

stratégies de marketing sous une même 
marque et de renforcer le sentiment d’ap-
partenance de tous ceux qui y vivent et y 
travaillent », a souligné le préfet de la 
MRC du Val-Saint-François, Pierre 
Tétreault, présent lors du lancement. 

Geneviève Fournaise, conseillère au dé-
veloppement touristique, a présenté les 
grandes orientations du plan stratégique 
de développement touristique 2023-2026. 
L’offre du Val-Saint-François mettra l’ac-
cent sur l’agrotourisme, la culture ainsi 
que le plein air et le cyclisme. 

« C’est avec enthousiasme que j’entame 
cette passionnante aventure aux côtés 
des partenaires et associations touristi-
ques locaux, soulignant ainsi l’impératif 
de l’union pour le lancement de cette sai-
son estivale prometteuse. La mise en œu-
vre du plan stratégique de développement 
touristique 2023-2026 sera étayée par le 
nouveau comité de tourisme, dont les 
membres représentent les diverses facet-
tes de l’industrie touristique florissante de 

la région du Val. », soutient Mme 
Fournaise.  

Découvertes agrotouristiques 
Avec pas moins de 11 circuits agrotouris-
tiques, le Val-Saint-François invite les 
voyageurs à explorer ses terres fertiles et 
à découvrir les trésors de son agriculture 
locale, mettant en valeur le savoir-faire 
des producteurs locaux.  

Trois fermes ovines du Val sont au cœur 
du circuit « Moutons et Vallons », un tour 
signature organisé par Origine (ancienne-
ment Traktour). 

Immersion culturelle   
Le Val-Saint-François compte des mu-
sées et des centres d’interprétation sur 
son territoire. De nouvelles expositions 
sont au programme cet été : Sur toute la 
ligne — Mémoire ouvrière, au musée de 
l’Ingéniosité, à Valcourt ; Couleurs passa-
gères, des artistes Hua Jin et Nadia Loria 
Legris, au Centre Yvonne L. Bombardier, 
à Valcourt ; et Avant de perdre le fil, au 

Musée à laine d’Ulverton. 

Aventures à vélo  

Les amateurs de vélo seront séduits par 
le charme rustique de la campagne en pé-
dalant sur « La Petite laine », un des neuf 
circuits de vélo de gravelle traversant les 
18 municipalités du Val et de nombreux 
paysages pittoresques.  

Ces parcours sont regroupés dans l’appli-
cation « Ride With GPS ». Une nouvelle 
carte vélo les illustre, répertoriant égale-
ment les 17 établissements Fièrement 
vélo ! ainsi que les hébergements 
Bienvenue cyclistes !  

Activités en plein air 
Le Val-Saint-François abrite le seul centre 
de descentes guidées en canoë-kayak 
sur la rivière Saint-François, entre 
Sherbrooke et Drummondville. Les excur-
sions sur l’eau permettent d’accéder à 
des paysages uniques de la rivière et à 
une faune sauvage variée fréquentant ses 
abords.

Plusieurs personnes ont pris part au lancement de la saison touristique estivale 
dans le Val-Saint-François.

Le Val-Saint-François lance sa saison  
touristique estivale
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com

Pierre Tétreault, préfet de la MRC du Val-Saint-François, a donné le coup d’envoi 
de cette saison touristique. Sur la photo, on aperçoit Geneviève Fournaise, con-
seillère au développement touristique à la MRC.
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Val-des-Sources — Le Forum sur la tran-
sition énergétique a eu lieu dernièrement 
à Val-des-Sources. Ce sont plus d’une 
centaine de participants, citoyens et élus 
de tout le territoire de la MRC qui a 
échangé et s’est donné le temps d’ap-
prendre sur la transition énergétique avec 
les neuf conférenciers et experts indépen-
dants. 

Le forum constituait l’activité phare de la 
démarche d’information et de consultation 
publique entamée ce printemps. Cette dé-
marche est née du souhait de la MRC des 
Sources d’assumer sa responsabilité de 
développer son territoire avec et au béné-
fice de la communauté afin de définir des 
conditions propices pour le développe-
ment de tels projets dans la région. 

Loin d’être terminée, cette démarche se 

poursuivra avec une nouvelle initiative qui 
permettra de nourrir les échanges et de 
bâtir le cadre de référence pour de futurs 
projets énergétiques s’inscrivant dans la 
démarche de transition énergétique sur le 
territoire de la MRC. 

« Dans les prochaines semaines, nous al-
lons entamer la phase de co-construction 
des conditions propices au développe-
ment de projets d’énergies renouvelables 
sur notre territoire, a déclaré Hugues 
Grimard, préfet de la MRC des Sources. 
La mobilisation et l’implication de notre 
communauté sont importantes et nous 
avons à cœur l’avenir de ce territoire au 
bénéfice de tous. C’est pourquoi je réitère 
aujourd’hui notre engagement à créer un 
comité consultatif sur les énergies renou-
velables pour lequel les citoyens seront 
appelés à contribuer. » 

Le comité éolien de la MRC travaille ac-
tuellement à préciser le mandat et le fonc-
tionnement de ce comité consultatif qui 
serait composé de citoyens et d’élus. Il est 
toutefois acquis que le comité aura un 
rôle de recommandation formelle au con-
seil de la MRC. Le but est de créer un lieu 
de discussion et d’approfondissement des 
conditions de succès de tout projet éner-
gétique sur le territoire. Une annonce plus 
formelle, attendue au courant de l’été, 
viendra préciser les détails concernant la 
participation citoyenne. 

La MRC des Sources invite les citoyens 
qui souhaitent suivre les développements 
entourant la démarche de consultation à 
se référer à son site internet ainsi que ses 
réseaux sociaux qui seront mis à jour 
avec les derniers développements. Hugues Grimard, préfet de la MRC des 

Sources.

Une centaine de participants au Forum sur la 
transition énergétique
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Val-Saint-François — Dans le cadre de 
l’Alliance pour la solidarité en lien avec le 
plan de lutte contre la pauvreté et l’exclu-
sion sociale, la MRC du Val-Saint-
François renouvelle sa confiance envers 
l’équipe de la Corporation de développe-
ment communautaire (CDC) pour mobili-
ser les partenaires du territoire. 

Le conseil des maires a adopté, lors de la 
séance du 15 mai dernier, une résolution 
désignant la CDC comme instance de 
concertation territoriale. Cette décision 
donne le mandat à la CDC d’identifier les 
priorités locales et d’élaborer un plan 
d’action à l’échelle de la MRC. Ces initia-
tives seront réalisées en partenariat avec 
Développement Val-Saint-François et les 
élus municipaux. 

« Nous sommes convaincus que cette col-
laboration renouvelée avec la CDC per-

mettra de renforcer nos efforts collectifs 
pour lutter contre la pauvreté et l’exclu-
sion sociale dans notre région. La CDC a 
prouvé son efficacité en mobilisant les ac-
teurs locaux et en mettant en place des 
initiatives concrètes et durables avec les 
organismes communautaires de notre 
beau territoire », a déclaré Pierre Tétrault, 
préfet de la MRC du Val-Saint-François. 

Kevin Bombardier, président de la CDC, a 
également exprimé son enthousiasme 
: « Nous sommes honorés de la confiance 
renouvelée de la MRC du Val-Saint-
François. Ce partenariat est essentiel 
pour coordonner nos efforts et développer 
des solutions innovantes et inclusives. 
Ensemble, nous pouvons créer des ac-
tions significatives et solidaires pour amé-
liorer la qualité de vie de la population », 
de dire le président de la CDC. 

Plusieurs défis préoccupent les élus et les 
groupes communautaires en matière de 
pauvreté et d’exclusion sociale, comme le 
transport, l’intégration des nouveaux arri-
vants, la santé mentale à titre d’exemple. 
Ce projet permettra aux décideurs, aux 
élus et aux acteurs du milieu communau-
taire de développer des initiatives concrè-
tes et efficaces pour améliorer les condi-
tions de vie des personnes vulnérables. 

« La collaboration renouvelée entre la 
MRC et la CDC est un pas important vers 
la création d’une communauté plus soli-
daire et résiliente. Ensemble, nous tra-
vaillerons pour mettre en place des initia-
tives structurantes et inclusives, répon-
dant aux besoins spécifiques de notre ter-
ritoire. » Kevin Bombardier, président de la CDC 

du Val-Saint-François et Pierre Tétrault, 
préfet de la MRC du Val-Saint-François.

La MRC du Val-Saint-François renouvelle son 
alliance avec la CDC pour lutter contre la p auvreté
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Windsor — Maude Cloutier, originaire de 
Windsor, a été récemment honorée par 
plusieurs distinctions prestigieuses qui 
soulignent son excellence académique et 
son engagement exceptionnel dans le do-
maine de la biologie. Das ce sens, le con-
seil municipal lui a rendu hommage. 

Maude Cloutier, diplômée du programme 
doctoral en biologie de l’Institut national de 
la recherche scientifique (INRS), a reçu la 
médaille d’or académique de la gouver-
neure générale du Canada ainsi que le 
Prix d’excellence du directeur général de 
l’INRS. 

En outre, elle a été lauréate d’une bourse 
Vanier en 2020 et l’une des 611 personnes 
étudiantes et stagiaires postdoctorales sé-
lectionnées à travers le monde pour parti-
ciper à la 71e édition de la rencontre des 
lauréats du prix Nobel à Lindau, en 
Allemagne. 

Ces distinctions témoignent de l’engage-
ment, du dévouement et de l’excellence 

académique de madame Cloutier tout au 
long de son parcours doctoral. Elle incarne 
brillamment le potentiel humain des petites 
et moyennes municipalités du Québec et 
promeut hautement les valeurs de l’éduca-
tion, de la recherche et de l’innovation. 

Mme Sylvie Bureau, mairesse de Windsor, 
tient particulièrement à souligner le par-
cours de Mme Cloutier. « Nous sommes 
extrêmement fiers de madame Cloutier et 
de ses réalisations remarquables. Son par-
cours est une véritable inspiration pour 
tous les jeunes de notre communauté et 
démontre que même dans une petite ville 
comme Windsor, on peut atteindre des 
sommets extraordinaires grâce à la persé-
vérance et à l’excellence. » 

Le conseil a officiellement adopté une mo-
tion de félicitations en l’honneur de Mme 
Cloutier. Cette motion sera transmise à 
Mme Cloutier, accompagnée d’une invita-
tion à signer le livre d’or de la Ville ainsi 
que des meilleurs vœux pour son avenir.

Le conseil municipal de la Ville de Windsor félicite 
Maude Cloutier

Maude Cloutier
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Stoke — Le mouvement Manger COOP 
vient tout juste de s’installer dans la Coop 
de Stoke. C’est une façon de mieux faire 
connaître ce qu’est véritablement une 
coopérative. 

Il s’agit d’un mouvement initié par la 
Fédération des coops d’alimentation du 
Québec (FCAQ) qui réunit épiceries et 
producteurs coop d’à travers le Québec 
autour d’un objectif commun : inviter les 
Québécois à « manger coop ». 

« Le modèle coop est très présent en ali-
mentation. Il y a plusieurs épiceries et pro-

ducteurs de coops… Et pourtant, les gens 
ne le savent pas vraiment. Ce qu’on veut 
faire avec Manger COOP, c’est dire aux 
gens : hey, tu sais que ton épicerie de 
quartier c’est une coopérative et que les 
achats que tu y fais reviennent directe-
ment à ta communauté. En plus, elle ap-
partient à ses membres, c’est-à-dire à sa 
communauté et tu peux devenir membre 
toi aussi », raconte Hélène Francoeur, di-
rectrice générale de la Fédération des 
coops d’alimentation du Québec. 

En plus d’être diffusé sur le web, le mou-
vement Manger COOP est déployé en 
magasin auprès des épiceries coops par-
ticipantes. 

« La mission de notre coop n’est pas de 
générer des profits ; c’est de favoriser le 
développement économique, social et 
culturel de la région en offrant des pro-
duits et services qui répondent à nos be-
soins. Notre Coop compte à peine six 
mois de vie et déjà nous constatons le dy-
namisme et le sentiment de fierté qu’elle 
apporte à notre village. Nous offrons un 
nouveau point de vente pour des dizaines 
de producteurs et artisans locaux et nous 
développons des partenariats avec des 
organismes du coin. Éventuellement, 
nous pourrons augmenter notre impact 
sur le milieu en soutenant financièrement 
ces organismes et en créant des occa-
sions de partages et de collaboration, tou-

jours pour le bien-être de notre commu-
nauté », soutient Elizabeth Cloutier, prési-
dente du conseil d’administration de la 
Coop de Stoke. 

« À Stoke, les consommateurs pourront 
découvrir l’imagerie Manger COOP qui 
vise à leur expliquer en une phrase l’im-
pact de leur achat. On a aussi créé un 
parcours client pour aider les gens à iden-
tifier les produits de producteurs coop. 
Grâce à cet affichage, les clients pourront 
découvrir les produits d’Agropur, de 
Nutrinor, d’Olymel et des Microbrasseries 
coop. À terme, on espère pouvoir ac-
cueillir encore plus de producteurs coop 
au sein du mouvement », précise Mme 
Francoeur.

Stoke : lancement du mouvement Manger COOP
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com
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Wotton — La Municipalité de Wotton an-
nonce officiellement le lancement de la 
programmation des festivités du 175e an-
niversaire de la fondation de la municipa-
lité. Cet événement marquant sera célé-
bré du 30 août au 1er septembre 2024 
avec une variété d’activités et de specta-
cles pour tous les citoyens et visiteurs. 

Afin de célébrer ce moment historique, de 
nombreuses activités ont été planifiées : 
une fête foraine, un spectacle de Carbo et 
feu de joie, un circuit piétonnier historique, 
une criée, un feu d’artifice, de la danse 
country et bien plus encore.  

Les billets en quantités limitées sont dis-
ponibles au www.wotton.ca/175e pour le 
souper du 31 août, le spectacle d’Alain-
François avec en première partie le duo 
local Wistiti et mister Bobby et le dîner du 
1er septembre. 

Cet événement permet, non seulement, 
de partager la culture locale entre nous, 
mais aussi avec des gens de l’extérieur 
de notre territoire et de les sensibiliser à la 
richesse de notre patrimoine. Il offre l’op-
portunité de faire découvrir ou redécouvrir 
l’histoire de Wotton et de célébrer ensem-
ble notre passé commun. 

La journée du 2 juin 2024 marque la pro-
clamation du 175e anniversaire de la 
création du « Township de Wotton » faite 
le 2 juin 1849.  

Déjà à cette date, quelques-uns de nos 
aïeux s’étaient installés ici, venant parfois 
de très loin à la recherche d’un monde 
meilleur, un monde où s’établir, un monde 
à conquérir. Aujourd’hui, certaines fa-
milles en sont à leurs huitièmes généra-
tions à Wotton, témoignant de la richesse 
de notre histoire et de notre communauté. 

« Que vous soyez un habitant de longue 
date de Wotton, un ancien résident, un 

nouvel arrivant ou un visiteur, nous vous 
invitons à vous joindre à nous pour célé-
brer notre 175e anniversaire. Ensemble, 
honorons notre passé, célébrons notre 
présent et construisons ensemble un ave-
nir prometteur pour notre communauté. 
Fêtons notre 175e ! » 

Pour plus d’informations sur la program-
mation complète des festivités du 175e 
anniversaire de la Municipalité de Wotton 
ainsi que les articles promotionnels dispo-
nibles, veuillez consulter le site web : 
www.wotton.ca/175e ou téléphonez au 
819-828-2112.

La Municipalité de Wotton fière de célébrer ses 175 
ans d’histoire
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Wotton — À l’instar des dernières an-
nées, les Cadets de la sûreté du Québec 
seront de retour dans la MRC des 
Sources au cours de la saison estivale, 
afin d’aller à la rencontre des citoyens, vi-
vre une expérience policière des plus en-
richissantes, accentuer le parrainage, en 
plus de venir élargir davantage le nombre 
d’activités en prévention déployé dans le 
milieu.  

Toujours très prisé par l’ensemble des 
municipalités de la région qui en font la 
demande chaque année, le programme 
de Cadets a officiellement pris son envol 
le mardi 11 juin dernier, alors que les aspi-
rants policiers, Charles Tremblay et 
James Niquette, ont débuté leurs pa-
trouilles dans la MRC.  

Comme en fait état la note de presse 

émanant du poste de la SQ des Sources, 
il s’agit d’une ressource terrain supplé-
mentaire au profit de la population. 

Les cadets James Niquette et Charles 
Tremblay passeront l’été dans la MRC 
des Sources, dans le cadre du retour 
du programme estival des cadets de la 
Sûreté du Québec.

Les Cadets sillonneront de nouveau le territoire cet été
MRC DES SOURCES

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

« N’hésitez pas à les interpeller ou à leur 
signaler des problématiques, ils possè-
dent plusieurs connaissances policières et 
sont en communication directe et cons-

tante avec les policiers de la MRC Des 
Sources. », mentionne le Sergent Martin 
Paquette par voie de communiqué

Cleveland — À la suite d’un accident sur-
venu le 13 juin dernier sur la route 116 à 
Cleveland, un cycliste de 77 ans a été 
grièvement blessé.  

L’impact a eu lieu vers 10 h 45, pas très 
loin du commerce J.N. Auto. 

« C’est un accident impliquant une voiture 
et un vélo. Le cycliste est aux soins inten-
sifs. Sa condition s’est stabilisée », ra-
conte Louis-Philippe Ruel, porte-parole de 
la Sûreté du Québec. 

Les policiers n’ont pas encore établi les 
circonstances de cette tragédie routière.  

 

Cleveland : un cycliste 
happé par une voiture
Ghislain Allard 
redaction@actualites-letincelle.com
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Saint-François-Xavier-de-Brompton — 
C’est avec fébrilité que les représentants 
de la municipalité de Saint-François-
Xavier-de-Brompton, du CPE Magimo et 
du député de Richmond ont illustré, par 
une prise de photos, qu’une autre étape 
vient d’être franchie pour l’implantation du 
centre de la petite enfance près du parc 
des Pionniers qui accueillera 63 enfants 
au bout de la rue du Parc. 

« Nous sommes vraiment contents au-
jourd’hui de pouvoir poser sur le site, ce 
qui confirme ce que nous avons annoncé 
en février 2022 : il y aura un CPE Magimo 
à Saint-François-Xavier-de-Brompton, en 
plein cœur du village, soit juste à côté du 
parc des Pionniers. Parents, c’est le 
temps d’accéder au www.laplace0-5.com 
pour y inscrire vos enfants », jubile le 
maire de la municipalité, Adam Rousseau. 

Cet enthousiasme est partagé par la di-
rectrice générale du CPE Magimo, Louise 
Véronneau. « Nous visons une ouverture 

à l’automne 2025. Nous sommes heureux 
de confirmer que nous avons reçu l’auto-
risation du ministère de l’Environnement 
concernant le système de traitement de 
l’eau que nous installerons au CPE. Le 
ministère de la Famille autorise aussi la 
signature de la promesse d’achat du ter-
rain de la Municipalité au coût de  
55 000 $. Nous sommes sûrs de pouvoir 
commencer la construction d’ici le prin-
temps 2025. » 

Cette nouvelle réjouit également le dé-
puté de Richmond, M. André Bachand : « 
Après plusieurs années d’efforts, c’est 
avec beaucoup de fierté que l’on procède 
à cette photo annonçant les places de la 
toute nouvelle installation du CPE 
Magimo à Saint-François-Xavier-de-
Brompton. J’aimerais saluer le travail, le 
dynamisme et la persévérance de la di-
rection du CPE, ainsi que les forces vives 
de Saint-François-Xavier-de-Brompton. 
Grâce à vous, les parents de la région bé-
néficieront de 63 places supplémentaires 

en garderie. C’est autant de familles qui 
pourront contribuer activement au déve-
loppement social et économique de la ré-
gion tout en sachant que leur enfant fré-

quente un milieu de garde stimulant et sé-
curitaire. », conclut-il.

Une autre étape de franchie pour le CPE Magimo

Sur la photo, on reconnaît Claude Paulin, conseiller, Adam Rousseau, maire, 
Dominique Samson-Desrochers, attachée politique du député de Richmond, 
André Bachand, Louise Véronneau, directrice générale du CPE Magimo, Steve 
Rocheleau, ingénieur et chargé de projet, René Lapierre, conseiller, Cheryl 
Labrie, conseillère et Michel Frappier, conseiller.
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Richmond — La MRC du Val-Saint-
François informe les organismes, les mu-
nicipalités, les artistes et les institutions 
culturelles que l’appel de projets pour le 
Fonds d’initiatives culturelles (FIC) 2024 
est ouvert jusqu’au 28 juin. Ce fonds, doté 
de 10 000 $, vise à soutenir des activités 
de médiation culturelle permettant des 
échanges et des expérimentations artisti-
ques entre le public et les artistes locaux. 

La médiation culturelle permet une ren-
contre directe entre le public, les artistes 

et une discipline artistique, que ce soit à 
travers des ateliers, des créations collecti-
ves, ou des échanges avec des profes-
sionnels (rencontres-discussion, visites 
guidées).  

Les objectifs du FIC 2024 — médiation 
culturelle : 

• Permettre au plus grand nombre de s’ini-
tier aux techniques de création artistique ; 

• Rendre l’art et la culture accessible à 
tous ; 

• Accroître la participation des citoyens 
aux activités artistiques et culturelles se 
déroulant sur le territoire du Val-Saint-
François ; 

• Faciliter la création d’un partenariat en-
tre les intervenants culturels et les autres 
secteurs d’activité pour une offre culturelle 
variée. 

L’aide financière est versée sous forme de 
subvention, non récurrente. Le montant 
maximum de l’aide financière par projet 
est de 5 000 $.  

Les organismes sans but lucratif, les mu-
nicipalités, les institutions et les artistes si-
tués dans le Val-Saint-François peuvent 
participer à cet appel de projets. 
Consultez les détails de cet appel et le 
formulaire d’inscription sur le site de la 
MRC au www.val-saint-francois.qc.ca, 
dans la section Socioculturel du menu 
Développement socioéconomique. Pour 
soumettre un projet, envoyez vos proposi-
tions à socioculturel@mrcvsf.ca avant le 
28 juin 2024, 16 h 30. 

Appel de projets pour le Fonds d’initiatives 
culturelles du Val-Saint-François
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Windsor — Les élèves de l’école Saint-
Gabriel ont planté une dizaine d’arbres 
dans leur cour d’école aidée par les am-
bassadeurs EarthChoice de l’usine 
Domtar de Windsor. 

Ces arbres permettront de créer des zo-
nes d’ombres dans la cour d’école au fil 
de leur croissance. 

Lors de l’activité, chaque classe a adopté 
un arbre en participant à sa plantation. La 
cour d’école est maintenant embellie de 
différents types d’arbres, dont des chênes 
rouges, des érables, des tilleuls, des mi-
cocouliers et des féviers. 

Le mois de mai correspond au Mois de 
l’arbre et des forêts. C’est l’occasion de 
parler des bienfaits que les arbres et les 
forêts nous apportent ! C’est aussi le 
meilleur moment pour planter des arbres. 

« Nous plantons plusieurs centaines de 
milliers d’arbres chaque année, mais 
nous prenons un plaisir particulier à voir 
grandir ceux qui bénéficient directement à 
la communauté. Félicitations à tous les 
élèves ayant participé à l’activité et qui 
pourront voir leur arbre pousser au fil des 
années », souligne Sylvain Bricault, direc-
teur général de l’usine Domtar de 
Windsor. 

« C’est un super projet qui permet de bo-
nifier notre cour d’école ! Plusieurs entre-
prises du coin ont contribué en fournis-
sant de l’équipement et en préparant le 
terrain avant que Domtar nous rejoigne 
une après-midi complète pour accompa-
gner les élèves dans la plantation des ar-
bres. », soutient pour sa part Marise 
Cotnoir, directrice de l’école Saint-Gabriel. Ces arbres permettront de créer des zones d’ombres dans la cour d’école au fil 

de leur croissance.

Domtar plante des arbres avec les élèves de l’école 
Saint-Gabriel
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ACHAT $$$ Je re-
cherche une terre a 
bois ou une maison 
avec terre pour mon 
projet personnel. 
Tél ou texto  
819-481-2110. 

À Richmond, loge-
ments à louer: 2-1/2, 
3-1/2, 4-1/2 et 5-1/2. 
Informations au: 
514-710-2979 

AA. L’alcool est-il un 
problème pour vous ? 
Is alcohol a problem 
for you ? 
819-564-0070 

ACHAT de carcasse 
de voiture, fer, cuivre, 
aluminium, batteries, 
etc. Claude Roy. 
819-342-8269 

BOIS de chauffage à 
vendre 100$/la corde 
aussi bois de sciage, 
possibilité de livrai-
son. Piquets de cè-
dres 6’ affiliés ou non 
affiliés. Bûches de cè-
dres ronds ou fen-
dus.819-578-7342 et 
819-845-7342 

EXCELLENT bois de 
chauffage, érable et 
merisier, fendu et li-
vré, 115$ / la corde. 
Aussi, bois de moin-
dre qualité, pin et mé-
lèze, 75$ / la corde. 
Bois de sciage de di-
verses dimensions, 
pin rouge et mélèze. 
Pour la région de Val-
des-Sources seule-
ment. Informations : 
819-347-8571 

LIT simple XL ajusta-
ble et électrique, ga-
ranti 20 ans. Acheté 
chez Matelas Houde 
en juin 2022. Payé 
3400$+ tx, laisse à 
1650$.  Barre de pro-
tection disponible. 
Possibilité d’un 
deuxième lit simple et 
les attaches permet-
tant ainsi d’être un lit 
double. Aucune livrai-
son. 819-448-7759 

POÊLE, réfrigérateur 
450$/l’ensemble et +; 
laveuse/sécheuse 
Inglis 250$/l’ensem-
ble; plusieurs sets de 
salon, 50$ jusqu’à 
150$; matelas 54 po 
et Queen, à partir de 
50$ 819-571-0089 
Daniel 

TU as des pou-
lets de grain, de 
l’ail, des œufs 
frais, des légu-
mes, des fruits, 
produits de l’éra-
ble locaux à  
v e n d r e .  
Abonnemen ts  
aux paniers de lé-
gumes. Cette es-
pace est pour toi. 

MÉGA vente de ga-
rage, le 22 et 23 juin 
au 428 rang 9 à Val-
Joli. Bibelots, outils, 
vélos, etc. Bienvenue 
à tous.  

PIÈCES auto neuves 
à prix économiques, 
livraison gratuite par-
tout au Québec. Offre 
limitée : utilisez le 
code PROMOTION-
NEL 139990 pour 
profiter de 100$ de 
réduction sur vos pro-
chaines commandes. 
S U P R A - Z . C A  
Appelez maintenant 
au : 1-877-646-0154 
UNE herse à roulette, 
attache sur le  
3 points, Massey 
Ferguson, 450$ 
8 1 9 - 8 4 5 - 4 8 7 2 ,   
après 17h. 

ANA Médium , spé-
cialiste des questions 
amoureuses depuis 
25 ans.  Le secret des 
rencontres positives, 
la méthode pour ré-
cupérer son ex et des 
centaines de couples 
sauvés durablement,  
réponses précises et 
datées.450-309-0125 

BIENVENUE à La 
Belle Soixantaine 
pour rencontre ami-
cale. Le prochain dé-
jeuner aura lieu le 23 
juin chez Resto 
EggsFruits 790 rue 
King Est Sherbrooke, 
arrivée à 9h00.  
Contactez François 
Moreau 514-219-1478 
CONTACTS directs et 
rencontres sur le ser-
vice #1 au Québec!  
Conversations, ren-
contres inattendues, 
des aventures inou-
bliables vous atten-
dent.  Goûtez la diffé-
rence! Appelez le 438-
899-7001 pour les 
écouter, leur parler, ou, 
depuis votre cellulaire 
faites le #(carré)6920.  
(des frais peuvent  
s’appliquer). L’aventure 
est au bout de la ligne 
www.lesseductrices.ca  

Divers

Terrains Rencontres

Vente de garage

Divers

Véhicules

À louer

Prières

Aliments locaux

Divers Divers

Divers Divers

Immobilier

Pour une publicité, contactez 
nos consultants médias au 819 845-2705 

Juli Lemay • Jean-Christophe Morin



A
ctualités - L’É

tincelle • w
w

w
.actualites-letincelle.com

 • m
ercredi 19 juin 2024  - 25

ABATTAGE d’ar-
bre, Émondage 
et débrous-
saillage. À prix 
compétitifs. 
819-828-0124  

 
C & T ARBRO, 
Émondage d’ar-
bre, taille de 
haies de cèdres, 
service de na-
celle 55 pieds, 
résidentiel et 
commercial, as-
surance respon-
sabilité.  
819 -843 -3101  
Cell. : 819-437-
2104 Christian   

NETTOYAGE de vos 
plates-bandes, pein-
ture de galeries et pa-
tios. 819-846-4344 

TONTE de pelouse, 
ménage de stationne-
ment et de pelouse 
avec balais mécani-
que. Lavage à pres-
sion,Taillage de haie, 
abattage d’arbres, 
nettoyage de terrain. 
É m o n d a g e .  
Rénovation. Homme 
à tout faire._ 
819-725-2013 

Offre de service Offre de service

Nécrologie

Divers

Val-Saint-François - Le deuxième tournoi 
de balle-bénéfice pour la Société de la 
sclérose latérale amyotrophique du 
Québec s’est tenu les 25 et 26 mai der-
nier. Il aura permis d’amasser 6777 $. 

« Ce tournoi bénéfice a vu le jour à cause 
d’une grande épreuve : la perte de ma 
maman qui en est décédée en 2019. 
Toutefois, il faut aller de l’avant et conti-
nuer à faire notre part en souhaitant ar-
demment qu’il y ait de grandes avancées 
concernant cette terrible maladie », souli-
gne Mélanie Jolin, instigatrice de l’événe-
ment. 

Neuf équipes ont pris part au tournoi. 

L’activité de financement servira à amélio-
rer la qualité de vie des personnes attein-
tes de cette maladie et de leur famille et à 
soutenir la recherche afin de trouver un 
remède qui pourra guérir cette maladie. 

La SLA (mieux connue sous le nom de 
Lou Gehrig) est une maladie dégénérative 
qui s’attaque aux neurones et à la moelle 

épinière et qui entraîne progressivement 
la paralysie du corps. 

Fait à souligner : les deux équipes finalis-
tes ont pris la décision de remettre leur 
bourse à la SLA. 

De nombreux commanditaires ont permis 
la réussite de cet événement annuel : 
Herwood, la municipalité de Saint-
François-Xavier, Momo Sport, Lave-Auto 
Depan’Express, Barners Cafés, Location 
Windsor, Domtar, Imprimerie Martineau, 
boulangerie Georges Martin Blanchette, 
Bull’s Head et distillerie du Fjord. 

Il fait aussi souligner le bénévolat de plein 
de gens qui ont pris part à l’organisation 
du tournoi dont Luc Desrosiers, Chantal 
Doyon, Annie Beaudoin, Mario Larochelle, 
James Bushey, Marie-Josée Girard, 
Stéphanie Michaud, Martine Dumas, 
Nancy Béliveau, Nancy Caron, Ève Jolin, 
Marie-Claude Boulay, Julie Coulombe, 
Kathy Normandin, Sandra Couture, 
Yanick Jolin, Lyne Jolin et Hélène Pouliot.

Le comité organisateur : Mario Larochelle, Annie Beaudoin, Mélanie Jolin, James 
Bushey, Luc Desrosiers et Chantal Doyon)

Près de 7000 $ pour la SLA
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Nécrologie

Nécrologie
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Histoire et patrimoine
La Ville de Val-des-Sources porte un 
passé riche en événements importants. 
Plusieurs aspects de son développement 
socio-économique et culturel ont marqué 
l’histoire du Québec. 

Au cœur du triangle des villes de Québec, 
Montréal et Sherbrooke, Val-des-Sources 
est nichée entre monts et vallons dans les 
Cantons-de-l’Est. Au XIXe siècle, la ré-
gion accueille ses premiers habitants; des 
Américains s’y établissent d’abord, suivis 
de Britanniques, d’Écossais et d’Irlandais. 
Tous y trouveront de grands espaces cul-
tivables. On connait également une recru-
descence de la prospection minière. 

C’est ainsi qu’un jour de l’année 1879, des 
enfants découvrent sur les flancs d’une 
colline appelée « La Colline Webb », une 
pierre d’apparence curieuse qui s’est déta-
chée facilement de la crevasse d’un ro-
cher, c’était de l’amiante, surnommée  
« l’Or Gris ». La découverte d’un gisement 
d’amiante chrysotile monopolise toutes les 
ressources de la région. Une communauté 
s’organise et s’installe autour de la mine. 
Asbestos est fondée en 1899. 

Au tout début de l’exploitation, les métho-
des utilisées étaient plutôt rudimentaires. 
Le travail était exécuté à bras d’hommes 
avec, comme seuls outils : des masses, 
des fleurets, des pelles, des coins, des 
pics, des chaînes, des treuils à manège et 
des cribles manuels. On commença par 
gruger les flancs de la colline jusqu’à la 
formation de trois puits. En s’agrandis-
sant, les trois trous ont fini par n’en former 
qu’un qui a continué de croître. Si bien 
qu’aujourd’hui, la mine Jeffrey est consi-
dérée comme l’une des plus grandes mi-
nes à ciel ouvert au monde. 

L’essor que connaît l’industrie en ce début 
de siècle attire de nouveaux travailleurs 
miniers provenant de différentes régions 
de la province. La municipalité s’accroît 
considérablement. L’expansion de la mine 
demande l’expropriation des résidences 
afin de poursuivre l’exploitation du mine-
rai. De nouvelles constructions s’ajoutent 
au pourtour de la ville. 

L’arrêt définitif des activités industrielles 
entourant l’exploitation de l’amiante a en-
traîné la fermeture de la mine Jeffrey en 
2011. Depuis, la Ville s’affaire à diversifier 

son économie, mais sans jamais oublier 
son passé minier, dont elle est fière. 
Résilients et ambitieux, les citoyens 
d’Asbestos peuvent continuer d’admirer le 
puits minier dans toute sa splendeur à tra-

vers diverses initiatives visant à le mettre 
en valeur : la Place de la Traversée (place 
publique), sentier en bordure du puits mi-
nier et observatoire de la mine à ciel  
ouvert.

En collaboration avec la Ville de Val-des-Sources

(Canadian Geographical Journal, mars 1988, vol. 6 no 3.) 

Sur la photo, M. et Mme Gifford de Danville. Gifford s’était vu offrir la fameuse col-
line de Webb dans les années 1870 en échange d’un montant de 50$. Mais, trou-
vant le prix trop élevé pour ce «morceau de pâturage rocheux» il refusa l’affaire. 
Durant les cinquante premières années, une valeur totale de plus de 45 millions 
de dollars a transigé par cet emplacement. Mme Gifford elle, étant jeune fille, avait 
l’habitude de passer par la colline en revenant de l’école. Elle ramassait de 
l’amiante et en arrachait la fibre pour s’en faire du chewing gum! 
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PAR PROCLAMATION en date du 27 janvier 
1899, le village d’Asbestos était détaché du 
canton de Shipton et érigé en municipalité. Et le 
11 février, avis était donné par le préfet du 
comté de Richmond, M. William Tobin, qu’une 
assemblée des électeurs municipaux 

d’Asbestos serait tenue le 27 février, pour la no-
mination de sept conseillers. La première réu-
nion du conseil eut lieu le 6 mars, M. Henry 
Roux fut choisi comme maire. Il n’y avait pas 
d’hôtel de ville et les conseillers siègeront chez 
des particuliers jusqu’en 1909. 

Maire : Henry Roux, 1899-1902 

Conseillers : 
Herménégilde Bourbeau, Thomas Jutras, 
Alfred Lefebvre, William Gervais, Lyman Morill 
et Adolphe Parenteau.

En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Conseil de ville – 1899

Mot du maire
Je suis très heureux de célébrer cette année 
125 ans d’histoire avec vous. J’espère que ce 
cahier spécial réalisé en collaboration avec la 
Société d’histoire et le journal Actualités-
L’Étincelle vous permettra d’en apprendre plus 
sur notre belle municipalité ou encore, vous rap-
pellera des souvenirs. 

Je vous rappelle que jusqu’en janvier prochain, 
nous avons prévu une multitude d’activités pour 
célébrer notre 125e anniversaire. Je vous invite 
à y participer en grand nombre! 

Ensemble, continuons à écrire l’histoire de Val-
des-Sources tout en chérissant notre passé.

Conseil de ville – 2024
EN TANT QU’ÉLUS par la population, nous, 
membres du Conseil municipal de la Ville de 
Val-des-Sources, nous nous engageons à servir 
nos citoyens au meilleur de nos capacités. Nos 
choix et nos décisions prendront en compte, en 
premier, le bien être et le bien-vivre de notre po-

pulation, dans le respect du bien commun. Le 
Conseil municipal de la Ville de Val-des-
Sources prendra soin de tous les aspects de 
l’environnement, qui sera l’héritage de nos en-
fants. 

Maire : Hugues Grimard,  2009- 

Conseillers :  
Jean Roy, Caroline Payer, Isabelle Forcier, 
Pierre Benoit, René Lachance et Andréanne 
Ladouceur.
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Guerre 1914-1948 
La municipalité d’Asbestos donne 150 $ 
pour entretenir un lit à l’Hôpital Canadien 
de Paris pour les soldats blessés à la 
guerre. 

Guerre 1939-1945 
1941 –  Dans le cadre de la 2e campagne 
en faveur de l’Épargne de guerre, 
Asbestos accepte l’objectif fixé, soit 
l’achat d’un véhicule de traction d’infante-
rie pour 5 000 $. Plusieurs villes de la 
province participent et ont leur objectif 
personnalisé (avion, canon, char d’as-
saut, etc.) 

1944 - Les corvettes commandées par la 
Marine royale canadienne pendant la 
Seconde Guerre mondiale portaient pour 
la plupart le nom de communautés du 
pays, afin de mieux représenter les popu-
lations qui ont participé à leur construc-
tion. Il en fut ainsi pour la ville 
d’Asbestos, comme récompense des 
nombreux succès obtenus lors des em-
prunts de la Victoire, réalisant une sous-
cription bien au-delà de l’objectif qui leur 
était fixé. 

À Québec, le 13 mai 1944, une corvette 
reçoit le nom d’ASBESTOS. Une déléga-
tion de 50 personnes de la ville accompa-
gne le maire Joseph Isabelle et Madame 
la mairesse qui a baptisé le navire. 

C’est le 1er juillet 1947 
que la municipalité re-
çoit la cloche de la cor-
vette ASBESTOS. 

La corvette de classe 
Flower, ASBESTOS, a 
combattu principale-
ment dans la bataille 
de l’Atlantique en 

tant qu’escorte de 
convoi. 

 

 

 

Célébrer la vie des gens de Val-des-Sources. 

Et se rappeler. Se souvenir. 

Mais surtout, continuer notre route, nourris par les repères de la vie  
de celles et ceux qui nous ont précédés.

P R É S E N T  
À  C H A Q U E  

I N S TA N T

240, rue du Roi 
Val-des-Sources 

819 565-7646                       

Les périodes de guerre pour Asbestos

Le lieutenant Gaby remerciant M. Oscar Brière, pour le vêtement d’amiante donné 
par la Canadian Johns-Manville à la corvette « ASBESTOS ».

En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos
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Lorsque l’on parle de « magasin de meu-
bles » à Val-des-Sources et même dans la 
région plus ou moins éloignée de l’ancien 
cœur minier de la MRC des Sources, il est 
difficile, voire pratiquement impossible, de 
passer sous silence le commerce 
d’Ameublement E. Parenteau. Aujourd’hui 
affilié à la bannière BrandSource depuis 
l’année 2000 et installé au 520 de la 3e 
Avenue depuis mars 1973, le commerce a 
initialement ouvert ses portes de manière 
complètement indépendante vers le mi-
lieu des années 1920, soit lorsque son 
fondateur, M. Ernest Parenteau, pris la 
décision de revamper sa boutique de 
forge acquise en 1903 au coin des rues 
Chassé et Bourbeau, en amorçant la 
vente de meubles, ainsi que d’outils et 
équipements destinés à l’agriculture.   

Au fil des décennies suivantes, le maga-
sin E. Parenteau, meubles Ltée, a su se 
tailler une place de choix dans le cœur et 
le quotidien des citoyens de la ville 
d’Asbestos, en accompagnant chacune 
des étapes de leur vie. En dépit de multi-

ples déménagements et changements de 
décor, Ameublement E. Parenteau aura 
toujours su garder la même proximité 
avec sa clientèle, bâtissant une relation 
de confiance basée sur le contact humain, 
le respect et la conviction profonde d’offrir 
le meilleur service qui soit.  

En plus de sa longévité, très peu de com-
merce ou même d’entreprise peuvent se 
vanter de voir encore des membres de la 
famille fondatrice à sa barre. C’est pour-
tant, un autre volet qui caractérise 
Ameublement E. Parenteau, car après 
avoir vu Gustave Parenteau reprendre les 
rênes du commerce familial, suite à la re-
traite de son père pour cause de maladie 
en 1956. Gustave s’associa avec son 
frère Roch et devint officiellement prési-
dent du magasin en 1966.  Le duo opéra 
le commerce jusqu’au tournant des an-
nées 1990 où le fils de Roch, M. Roch jr 
Parenteau se porta à son tour acquéreur 
du commerce au détail, qu’il administre 
encore à ce jour. Ce dernier a d’ailleurs 
accueilli sa fille Renatta Parenteau au 
sein de l’équipe de direction il y a de cela 
quelques années déjà, devenant ainsi of-

ficiellement la quatrième génération au 
sein de l’entreprise.  « C’est gratifiant de 
constater la relation qui s’est établie avec 
notre clientèle au fil des ans, mais aussi 
au niveau des instances de la ville. On 
sent que tout et chacun on a cœur leur 
magasin de meubles local et nous en 
sommes des plus reconnaissants »,  men-
tionne M. Roch jr Parenteau.  

Ayant fait preuve d’agilité au cours des 
100 dernières années. Ameublement 
BrandSource Parenteau bénéficie de la 
vaste diversité d’ameublements offerts 
par le regroupement de marchands affiliés 
à la bannière et jouit d’un élan de crois-
sance en continu, alors que le magasin 
étend maintenant son offre de service à 
plus d’une cinquantaine de kilomètres à la 
ronde.  La fierté commerciale de la  
3e Avenue emploie cinq personnes à 
temps complet et est ouverte du lundi au 
vendredi de 9 h à 17 h et le samedi de 9 h 
à 14 h. Il est aussi possible de visiter le 
site internet de l’entreprise au  
www.brandsourceparenteau.ca.

Une passion familiale plus que 
centenaire, à servir les gens d’ici

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

520, 3e Avenue Val-des-Sources  •  819 879-5919  •  brandsourceparenteau.ca

AMEUBLEMENT E. PARENTEAU

1973

1920

1903
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Les hôtels de ville
Depuis son incorporation en 1899, le con-
seil municipal tient les séances du conseil 
dans des résidences privées.  

En 1910, des locaux sont loués de la 
« Compagnie Artistique et Financière » de 
1910 à 1921 et de 1924 à 1933.  

1922-1923, on retourne dans les résiden-
ces privées.

En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Construction 1935 - Démolition 1966 Construction 1966 - Démolition 2011 2010 – À ce jour

En 1957, Asbestos sera la 2e ville au 
Canada, après Toronto, pour le nombre 
d’automobiles, per capita. 
1909 – Voici la toute première voiture à 
Asbestos, une « Argyll », de marque 
écossaise, appartenant à M. Victor 
Dubois, bijoutier et  photographe. 

Bénédiction 
des véhicules 
de 1957
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Val-des-Sources — Présente dans l’univers de 
Val-des-Sources depuis 1992, la boutique 
Marida est bien installée au cœur du centre 
commercial de la ville, situé au 511 de la pre-
mière avenue.  

Propriété de Mme Marie-Claude Paiement, le 
commerce de vêtements pour dame est devenu 
un incontournable de la mode prêt-à-porter.  

La boutique a vu le jour à la suite de l’achat et la 
conversion nominative de la boutique Mado. 
Ensuite, celle-ci fut conjointement administrée, 
alors que l’actuelle propriétaire put bénéficier 
des conseils et de l’expertise de Mme Imelda 
Dubois au cours des sept premières années 
d’existences de l’entreprise.  

Marida figure aujourd’hui parmi les commerces 
cumulant le plus grand nombre d’années en af-
faires au centre commercial. La boutique 
Marida a pour objectif de maintenir sa stabilité 
opérationnelle, tout en répondant avec justesse 
aux demandes et besoins sans cesse évolutifs 
d’une clientèle des plus fidèles.  

Pour ce faire Mme Paiement s’est adjoint le tra-
vail de deux autres personnes au fil du temps, 
alors que Manon Pinard et Sylvie Cormier-
Dubois travaillent toutes deux comme vendeu-
ses depuis respectivement 7 et 10 ans.  

L’entreprise misant fondamentalement sur le 
contact humain et le service donné aux clients. 
La boutique offre une gamme diversifiée de vê-
tements provenant de plus d’une trentaine de 
compagnies internationales ayant des fournis-
seurs québécois.  

Principalement destiné aux dames âgées de 40 
ans et plus, Marida peut satisfaire pratiquement 
tous les goûts dans les tailles allant de 2 ans à 
3XL. 

Questionnée sur sa vision concernant l’avenir 
des petits commerces de vêtements au détail, 
face aux grandes bannières et aux géants de la 
vente en ligne, Marie-Claude Paiement se mon-
tre optimiste. Elle mise sur valeur la relation de 
proximité avec la clientèle.  

« J’ai bon espoir de voir les petites et moyennes 
boutiques se tirer encore très bien d’affaire dans 
les prochaines années, car ce n’est pas juste de 
la vente, ce sont des services qu’ils y retrou-

vent. Le contact humain est primordial pour moi, 
nos clientes deviennent bien souvent des amies 
avec le temps. De plus, les gens ont toujours la 
possibilité d’essayer leurs vêtements, compara-
tivement à la commande en ligne et également 
des faires ajustés sur place, car la boutique 
Marida offre aussi les services d’une couturière 
sur place. Donc, je crois vraiment qu’il y a une 
raison d’être pour chacune et souhaite active-
ment une continuité du genre dans les prochai-
nes années. Nous avons la chance de compter 
sur une clientèle fidèle que j’aimerais remercier 
sincèrement, ainsi que toutes les personnes qui 
ont travaillé ou collaboré au succès de la bouti-
que depuis son ouverture. Merci aussi à la po-
pulation et aux dirigeants de la ville de croire en 
leurs commerçants et à leur pertinence pour 
l’économie locale. », de conclure l’entrepre-
neure. 

Ne manquez pas les capsules régulières diffu-
sées sur la page Facebook du commerce, trai-
tant notamment des nouveautés en boutique et 
de la vitrine vedette de la semaine.  

La boutique Marida est ouverte les lundi, mardi, 
mercredi et vendredi de 9 h 30 à 17 h ; le jeudi 
de 9 h 30 à 18 h ; de même que le samedi de 
9 h 30 à 16 h.

Un incontournable du vêtement pour dame  
à Val-des-Sources

BOUTIQUE MARIDA

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Église anglicane All Saints 1949-1979

Église St-Barnabé 1952-1972

Église St-Dominique-Savio 1966-1974

Église St-Isaac-Jogues 1956-1980

Les églises disparues

Chapelle St-Aimé de Shipton 1897-1925

St-Andrew’s Presbyterian 1907-1942 
(rue St-Georges) Chapelle St-Isaac-Jogues 1946-1969

Église St-Aimé 1925-1966

INCENDIE
DÉMOLITION

DÉMOLITION

DÉMOLITION

DÉMOLITION

INCENDIE

DÉMOLITION

DÉMOLITION

Sans photo :  
Asbestos United Church 1925-1972
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« SAUVETAGE » Une deuxième vocation

A été transformée en Centre des 
Loisirs, en 2001.

La 2e église presbytérienne  
St-Andrew’s datant de 1942  
(rue Jeffrey).

L’Église Notre-Dame-de-Toutes- 
Joies, datant de 1955.

A été transformée en un Espace 
Créatif, « La Mitaine ».

La 3e Église St-Aimé 1967. 
 

La Société d’histoire d’Asbestos et  
la bibliothèque municipale en 2001. 
L’Hôtel de ville s’y installe en 2010.

Crédit photo : Nicole Goudreau
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Val-des-Sources transformée
En 1999, Asbestos fêtait son centenaire d’exis-
tence.  Elle venait de se fusionner avec la muni-
cipalité de Trois-Lacs.  La ville entrait dans les 
années 2000 sans se douter des grands boule-
versements qu’elle allait connaître.  L’avenir était 
prometteur avec l’arrivée de Magnola, créateur 
de centaines d’emplois, qui mettait en valeur les 
résidus miniers en y sortant le magnésium. 
Toutefois en 2003, la Mine Jeffrey annonce 
qu’elle se met sous la protection de ses créan-
ciers et cesse ses opérations temporairement.  
À peu près en même, en raison du contexte du 
marché mondial du magnésium, c’est Magnola 
qui annonce sa fermeture permanente et son 

démantèlement.  Un coup dur pour les emplois et 
le développement économique de la région mais 
également pour les finances de la municipalité.  
C’est près de 20% de ses revenus que la munici-
palité perd.  En 2005, c’est un déficit de 1.3 M$ 
que réalise la Ville.  Des ajustements sont néces-
saires, plusieurs gestes sont posés.  La Ville met 
en place certaines mesures dont la vente de plu-
sieurs actifs municipaux mais l’élément le plus vi-
sible sera la relocalisation de son hôtel de ville 
dans l’ancien presbytère de l’église Saint-Aimé et 
sa caserne du service de protection incendie 
dans le parc industriel.  Le bâtiment de l’ancien 
Hôtel-de-Ville sera démoli en 2011 pour faire 

place à des constructions résidentielles. 

Après s’être mis sous la protection de ses créan-
ciers, Mine Jeffrey avait réussi à s’en sortir et dé-
velopper son projet d’exploitation souterraine.  
En juin 2012,  c’était l’euphorie dans la ville avec 
l’annonce gouvernementale d’une garantie de 
prêt qui permettait à Mine Jeffrey d’aller de 
l’avant avec son projet d’exploitation souter-
raine.  La joie a cependant été de courte durée 
puisqu’en septembre, avec l’élection d’un nou-
veau gouvernement, le Québec se retire de l’ex-
ploitation de l’amiante mettant fin au projet de 
Mine Jeffrey.  L’entreprise ferme ses portes défi-
nitivement en octobre 2012 et les installations de 
la mine seront démantelées dans les années qui 
suivront.  

La communauté d’Asbestos a passé à travers 
plusieurs crises au cour de son histoire.  Cette 
fois-ci n’a pas fait exception.  Avec l’aide d’un 
fonds de diversification du gouvernement qué-
bécois, la Ville d’Asbestos a réalisé un grand 
chantier de conversion de son économie. 
Plusieurs changements ont été réalisés.  
Asbestos est passé d’une économie principale-
ment liée à l’exploitation des ressources naturel-
les à une économie diversifiée.  Au fil des an-
nées, de nombreuses entreprises se sont im-
plantées ou pris de l’expansion pour créer un vé-
ritable tissu économique diversifié. Mentionnons 
seulement quelques-unes d’entre elles : ABS re-
morques, Transport ATD, Nordik Blades, Canard 
du Lac-Brome, Fromagerie L’Oiseau-Bleu, 
Écomodulaire des Sources, Soudure Marc 
Nadeau, KABS, Laboratoire LTI, Concept 

Promet et Axial. Ce sont toutes des entreprises 
implantées dans les dernières années pour 
créer des centaines de nouveaux emplois.  La 
Ville connait aujourd’hui une effervescence.  
Cette nouvelle économie, attire maintenant plu-
sieurs nouvelles familles et nouveaux commer-
ces et services. 

Le territoire a connu plusieurs changements 
mais le plus significatif est sans contredit l’amé-
nagement de la Place la Traversée.  La munici-
palité a décidé d’aménagé ce lieu dans sa vo-
lonté de mettre en valeur le puits minier et de 
permettre à ses citoyens de se réapproprier le 
puits minier.  Cet aménagement marque le dé-
but d’un grand projet récréotouristique pour Val-
des-Sources.  La Place de la Traversée est de-
venue le lieu de convergence des résidents 
mais également des visiteurs où se tiennent 
maintenant de nombreuses activités.  Un sentier 
autour du puits minier est aménagé en plus 
d’une halte VR qui attire de nombreux visiteurs 
dans la région.  

Le territoire d’Asbestos a changé mais égale-
ment son nom.  En 2019, le conseil municipal 
propose aux citoyens une démarche pour chan-
ger le nom de la Ville.  C’est ainsi, qu’à la suite 
d’un appel aux citoyens pour trouver un nou-
veau nom et par la suite un vote consultatif en 
pleine pandémie, Asbestos devient Val-des-
Sources.  Aujourd’hui, la communauté est mobi-
lisée et arbore avec fierté son nouveau nom. 

Toute l’équipe de la Ville  
de Val-des-Sources
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TOUR D’HORIZON DES ÉCOLES  
D’ASBESTOS / VAL-DES-SOURCES (1800-1942)
1880 ou avant 
Une école anglaise ouvre. Elle est située 
sur la ferme de James Webb, au coin des 
rues Nicolet et du Roi.  

L’école des garçons de 1899 jusqu’à l’ou-
verture de l’école St-Aimé en 1921. La 
Banque Provinciale occupera les lieux, à 
l’angle des rues St-Aimé et Panneton. 

1881 
Une classe française est ouverte chez 
Alfred Senneville, au rez-de-chaussée de 
sa maison. Cette salle de classe était si-

tuée au coin de la rue St-Georges et du 
chemin de Danville.  

1900 
Une seconde école anglaise est cons-
truite, à l’angle des rues St-Aimé et Notre-
Dame, dans une modeste maison et qui 
ne comprenait qu’une seule classe. 

École anglaise : L’école construite en 
1900, devint trop exiguë et on construisit 
une école aux proportions plus grandes 
en 1928, de niveau High School. 
Devenue l‘École des Métiers, puis 
l‘École Jean XXIII, centre pour la défi-

cience intellectuelle, et fut démolie dans 
les années 1960.  

1908 - Construction du Couvent 
Marguerite du St-Sacrement pour gar-
çons et filles, jusqu’à la construction de 
l’école St-Aimé, où les garçons y démé-
nageront. Mgr LaRocque spécifie toute-
fois qu’il n’y aura pas de pensionnat à 
Asbestos. (Effectivement, il n’y en n’a ja-
mais eu à Asbestos!) Avant d’être démoli 

en 1967, il a abrité l’Externat Classique. 

1920-1921 - Construction de la première 
section de dix classes, du Collège Saint-
Aimé. 1936 - Construction de la 
Résidence des Frères du Sacré-Cœur. 
1941 - Ajout d’une annexe d’une quin-
zaine de classes. Le collège tomba sous 
le pic des démolisseurs en 1969.

En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

(rue St-Aimé, à côté de l’église, entre 
les rues Notre-Dame et St-Joseph)

 (rue Bourbeau, entre les rues Notre-
Dame et St-Joseph)

(150 rue Manville Est)
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En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

En 1949, on bâtit la première école de St-
Barnabé, Ste-Marguerite de l’Estrie, une 
école de trois classes pour garçons. Ce 
secteur n’ayant pas d’église, cette école 
servira de lieu de culte. Le nom de l’école 
changera pour Mgr Racine.  

En 1955,  l’Externat classique occupa les 
locaux de cette école. Elle accueillit plus tard 
le Musée Minéralogique et d’histoire 
d’Asbestos, et a été vendue à des  
particuliers. 

En 1949, les Sœurs de Saint-Joseph de 
Saint Hyacinthe prirent la direction de 
l’école Saint-Joseph, construite l’année de 
leur arrivée. Ce fut la première institution 
d’enseignement de la paroisse St-Isaac-
Jogues. 

Aujourd‘hui, on y trouve les bureaux de la 
MRC des Sources et du gouvernement fé-
déral. 

Cet ancien magasin de Meubles 
Parenteau était devenu la propriété de la 
CJM et était utilisé comme entrepôt. 
Pendant la 2e Guerre mondiale, il servit de 
« Bunkhouse » à cause du manque de 
logement. 

En 1950, la compagnie prête l’immeuble 
pour la première École des Métiers. En 
1951, l’École des Métiers déménage 
dans l’ancien High School d’Asbestos. 

1952 - École Mgr Castonguay. Au début, 
garçons et filles, et en 1957, elle devint ex-
clusivement à l’usage des garçons. Elle a 
fermé en juin 2005. C’est maintenant la 
Villa Castonguay, une RPA pour aînés 
autonomes. 

En 1958, l’Externat classique se tient quel-
que temps à l’École St-Jean. En juillet 
1960, le cours classique déménagea au 
Collège St-Aimé. En 1960, l’Externat s’ins-
talle dans les locaux de l’ancienne cha-
pelle de St-Isaac-Jogues. En septembre 
1963, l’Externat occupera une partie du 
couvent Marguerite-du-St-Sacrement. 
L’École Ste-Élisabeth accueillit, plus tard, 
des filles et des garçons de l’Externat 
Classique.

TOUR D’HORIZON DES ÉCOLES D’ASBESTOS / VAL-DES-SOURCES (1949-1952)

(13 rue du Roi)

(106 rue  Letendre)

(309 rue  Chassé)

(411 rue Chassé)
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En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Construite en 1946, La chapelle St-
Isaac-Jogues fut convertie en école pri-
maire en 1957, jusqu’à la construction de 
l’école Marguerite Bourgeoys, en 1968. 
En 1960, elle accueille aussi l’Externat 
Classique. En 1969, l’ancienne chapelle 
est démolie pour permettre l’érection du 
Foyer d’hébergement  d’Asbestos. 

1955 - École primaire pour filles. Au début 
des années 1980, l’école Notre-Dame-
de-Toutes-Joies fut cédée à la ville 
d’Asbestos qui la transforma en Centre 
communautaire des loisirs. La bâtisse fut 
vendue et est maintenant un immeuble à 
logements. 

On construit l’école primaire Marie-
Médiatrice en 1955, dans la paroisse St-
Barnabé, où les Sœurs de la 
Congrégation Notre-Dame y enseignèrent 
jusqu’en 1962. Peu de temps plus tard, 
l’école devint l’église St-Barnabé. 

1958 - École St-Jean – Deuxième école 
primaire dans la paroisse Notre-Dame-de-
Toutes-Joies, pour garçons. En 1969, on 
intégra les niveaux secondaires de la 7e à 
la 10e année. L‘Externat classique y sé-
journa quelque temps. Elle redevint une 
école primaire mixte. On la ferma définiti-
vement en juin 2005. Une entreprise oc-
cupe maintenant cet immeuble. 

1960 - École Saint-Antoine - Le quartier 
Beau-site eut son école en 1960, l’école 
St-Antoine de niveau primaire et secon-
daire. Elle accueillit les élèves de l’en-
fance exceptionnelle jusqu’au moment de 
l’intégration de ceux-ci dans les classes 
régulières. Elle s’agrandit et se transforma 
pour devenir l’École de la Tourelle en 
1983 afin de recevoir les élèves du Beau-
Site et des Trois-Lacs. 

En 1960, on construisit une troisième 
école dans la paroisse St-Barnabé, l’école 
St-Gérard. Quelque temps après sa cons-
truction, l’école n’accueillit que des élèves 
de secondaire 1. En 1977, elle devient le 
Centre communautaire l’Étincelle. 

TOUR D’HORIZON DES ÉCOLES D’ASBESTOS / VAL-DES-SOURCES (1955-1960)

(rue Lafrance)

(501 rue St-Roch)

(rue St-Jean Baptiste)

(283 rue Manville)

(180 rue Genest)

(200 rue Letendre)
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En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

1964 - École secondaire Sainte-Élisabeth 
de filles, qui accueillit aussi des filles et 
des garçons de l’Externat Classique, puis 
devint le Pavillon 1 de la Polyvalente 
l’Escale. L’école Ste-Élisabeth est main-
tenant l’école La Passerelle, une école 
primaire. 

1968 - L’école Sacré-Cœur – École pri-
maire. ferma ses portes en 1992 et fut 
rouverte à l‘Éducation des Adultes en 
1997. Coin boulevard St-Luc et rue 
Cardinal Léger. 

1968 - L’école Marguerite Bourgeois – 
école primaire. Coin boulevard St-Luc et 
rue Panneton. Démolie en 1974.

TOUR D’HORIZON DES ÉCOLES D’ASBESTOS / VAL-DES-SOURCES (1964-1968)

1963 – École d’Arts et Métiers

1977 – École secondaire de l’Escale 
(430, 5e Avenue)

(410, 1re Avenue)
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Val-des-Sources — Bien implanté dans la ville 
d’Asbestos/Val-des-Sources depuis 1911, le 
Centre Funéraire Dupuis poursuit encore au-
jourd’hui sa mission d’accompagner avec ré-
confort les personnes et les familles à travers 
les différentes étapes du deuil.  

Pour l’entreprise aux convictions humaines pro-
fondes, que tout cela se fait en orchestrant des 
services et rituels funéraires à la hauteur des at-
tentes de leur clientèle.  

Toujours guidés par les mêmes valeurs fonda-
mentales d’écoute, d’empathie, de dignité, de 
pérennité et de respect qu’avait su inculquer le 
patriarche fondateur, M. Georges Dupuis.  

Les salons Dupuis ont certes été de dignes té-
moins privilégiés du temps qui a su marquer les 
générations asbestriennes.  

D’entreprise de pompes funèbres occasionnelle 
au départ, car Georges Dupuis proposait ce 
service au travers de ses occupations à son 
atelier de portes et fenêtres, le centre funéraire 
Dupuis s’est avéré des plus prospères au fil des 
décennies suivantes.  

Après avoir suivi les traces de son père 
Georges, en s’initiant au métier en pleine pan-
démie de grippe espagnole, alors qu’il n’avait 

que 16 ans, M. Roland Dupuis reprit officielle-
ment les rênes de l’entreprise au décès de son 
père en 1945.  

Pierre et Jean-Guy continuèrent de se trans-
mettre dans la famille par la suite, alors que 
Pierre, le fils de Roland assura la relève à son 
tour à la tête de l’entreprise à compter de 1973.   

Aujourd’hui, M. Pierre Dupuis tend graduelle-
ment le flambeau à son fils Paul, lui qui repré-
sente officiellement la quatrième génération de 
gestionnaires à diriger la destinée des Centres 
Funéraires Dupuis et de ses entités commercia-
les affiliées, Maison Funéraires Audet et Maison 
Funéraire Beaudoin-Ferland-Dupuis.  

Bien que le Centre Funéraire jouisse à présent 
d’une grande diversité de points de services, il 
n’en demeure pas moins que le propriétaire  
Pierre Dupuis ne cache pas son attachement 
naturel à la ville qui l’a vue naître et aux liens qui 

unissent sa famille aux citoyens qui ont fait l’his-
toire d’Asbestos/Val-des-Sources.  

« Il y a plusieurs souvenirs qui me viennent en 
tête lorsque l’on parle d’Asbestos, certains heu-
reux et d’autres malheureusement beaucoup 
moins. Je pense notamment à la tragédie 
d’Eastman en 1978 où 40 personnes, prove-
nant pratiquement ou sinon tous d’Asbestos et 
Danville, ont trouvé la mort, alors que l’autobus 
qui les ramenaient d’une sortie au théâtre à 
plongé dans le lac d’Argent. C’était le désarroi 
en ville, nous avions alors travaillé de pair avec 
d’autres maisons funéraires locales et je me 
souviens que nous avions même utilisé l’es-
pace de l’aréna pour y installer les corps. Ce fut 
assurément l’un des moments les plus mar-
quants et des plus difficiles qui me remonte en 
mémoire », d’expliquer M. Dupuis, ce dernier 
ajouta aussi que d’autres événements d’impor-
tances, comme les décès de trois adultes et 

cinq enfants causés par une explosion surve-
nue en 1962.  

Le journal La Tribune rapportait d’ailleurs à 
l’époque que celle-ci avait complètement détrui-
tes deux maisons en plus d’endommager l’an-
cienne boulangerie de la rue Lafrance.   

« C’est sûr que le souvenir du glissement de ter-
rain du bord de la mine en 1971 est aussi très 
présent. Comme nous étions nous aussi dans 
le périmètre touché, nous avions dû réagir rapi-
dement pour récupérer notre matériel et nous 
relocaliser. », de poursuivre Pierre Dupuis. 

Habitant à l’extérieur de la région depuis quel-
ques années déjà et confiant la gestion des 
opérations quotidiennes du salon valsourcien à 
Michel Roy et Christian Dupuis, Pierre Dupuis 
réitère son plaisir à revenir à la source mère de 
l’entreprise actuelle quelques fois par mois.  

« J’aimerais très sincèrement remercier l’en-
semble des familles qui nous font confiance de-
puis tant d’années, pour les accompagner dans 
leurs moments de deuils. Il est vrai que les 
temps évoluent et que le type d’obsèques, ainsi 
que certains rites funéraires ont changé aussi, 
mais sachez que nous sommes toujours là pour 
vous ainsi que vos proches, avec un regard hu-
main et respectueux de vos choix et de votre 
volonté. », de conclure humblement l’homme 
d’affaires.

Plus d’un siècle à accompagner les familles de Val-des-Sources

CENTRE FUNÉRAIRE DUPUIS

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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Val-des-Sources — Issu de la même cohorte 
de cohorte de l’Université de Sherbrooke et 
tous deux officiellement reçu notaires le 19 juin 
1975, Pierre Corbeil et Michel Drouin ont uni 
leurs forces et leur expérience depuis le 1er jan-
vier 2002. Les deux œuvrent dans une seule et 
même étude où les relations de confiance et de 
respect avec la clientèle font foi de tout, celle de 
Corbeil et Drouin Notaires inc. à Val-des-
Sources. 

Ayant établi sa pratique dans la petite municipa-
lité de Wotton au départ, Me Michel Drouin y 
aura travaillé pendant plus de 26 ans, avant de 
rejoindre la compagnie Gestion Conseil, fondée 
par Me Pierre Corbeil en 1980, pour finalement 
devenir la greffe actuelle, qui emploie au-
jourd’hui sept personnes au total.  

Quant à Me Corbeil, celui-ci débute sa carrière 
aux côtés de son réputé père et notaire aguerri, 
Armand, avant d’en reprendre la relève à la re-
traite de ce dernier en 1980.  

Au fil des années, en plus de la pratique tradi-
tionnelle, Pierre Corbeil développe notamment 
une expertise au niveau des volets entreprise et 
 

de tout ce qui englobe le secteur économique 
de sa région.  

Grandement impliqué dans son milieu, avec des 
passages entre autres comme administrateur de 
la Caisse Populaire, fondateur de la Fondation 
de l’hôpital d’Asbestos et président de la 
Corporation de développement, pour ne nom-
mer que ceux-là, M. Corbeil s’est toujours fait un 
point d’honneur de redonner à la collectivité.  

« L’une des réalisations parmi celles qui me pro-
curent le plus de fierté remonte en 1982, où 
dans un contexte économique plus difficile, la 
mine devait procéder à une réduction impor-
tante de son personnel. J’ai initié à ce moment, 
en partenariat avec la Caisse Populaire et le 
Syndicat national de l’amiante, un plan légal et 
économique novateur permettant à 350 tra-
vailleurs de se prévaloir d’une retraite anticipée. 
Cette initiative aura eu comme impact de sécu-
riser la fin de carrière des travailleurs plus âgés, 
tout en assurant le maintien d’emplois et ainsi la 
présence de jeunes familles à Asbestos. », de 
souligner l’officier public.  

N’étant nullement ne reste, Me Michel Drouin 
fut lui aussi une figure de proue au sein de sa 
communauté, alors qu’il occupa notamment le 
poste de président du Centre de santé et de 
services sociaux des Sources, en plus d’être un 

acteur contributif de premier ordre dans le dos-
sier de la fusion des paroisses sur le territoire 
de la MRC des Sources il y a de cela plusieurs 
années.  

« Mentionnons aussi le fait que nous avons été 
impliqués dans le dossier de l’annulation du prêt 
gouvernemental de 58 M$ à Mine Jeffrey, tout 
comme dans pratiquement chaque dossier des 
entreprises qui se sont établies dans l’élan de 
diversité économique faisant suite à la ferme-
ture définitive de celle-ci. », souligne Me Drouin. 

Réunit au sein du même greffe depuis 22 ans, 
les notaires Corbeil et Drouin se sont affiliés les 
services de deux jeunes femmes notaires, afin 
d’assurer un service rapide, compétitif, dynami-
que, pleinement adapté et courtois à clientèle.  

« Depuis 1990, nous sommes membres du 
groupe Jurisconseil, qui est un regroupement 
de 20 bureaux de notaires indépendants à tra-
vers le Québec, qui s’entraident et s’offrent dif-
férents services conseils. Ce partenariat nous 
donne accès à l’expertise de près d’une cen-
taine de notaires au total, ce qui nous permet, 
jumelé à nos expériences respectives, d’être en 
mesure de répondre de manière plus adéquate 
à l’ensemble des questions de notre clientèle. 
Nous pensons qu’il est de plus en plus ardu 
pour un notaire de suivre seul l’évolution et les 

spécificités de l’ensemble des lois et c’est pour-
quoi nous croyons fermement en la force d’un 
groupe multiexpertises. Nous souhaitions donc 
élargir les cadres de notre étude notariale et 
avons salué l’arrivée, il y a de cela deux ans, de 
Me Katherine Gauthier, une jeune profession-
nelle des plus douées, originaire de Val-des-
Sources et déjà très engagée au sein de divers 
comités et organismes de notre milieu. Une fa-
cette de personnalité qui nous est chère et qui 
s’inscrit directement dans la voie de la conti-
nuité pour nous. Mentionnons également que 
Me Carolane Chouinard figure à présent 
comme étant la quatrième personne-ressource 
en droit notarial au sein de notre équipe, alors 
qu’elle a prêté serment en tant que notaire le 26 
avril dernier. », poursuit Me Corbeil.  

Apprivoisant tranquillement le moment de la re-
traite qui se pointe à l’horizon, les deux hommes 
s’entendaient pour dire que le fait de s’établir 
dans de tout nouveaux locaux, situés au 255 de 
la 1re avenue représente, en quelque sorte, un 
investissement de confiance en l’avenir et la 
continuité de ce qu’est actuellement l’étude 
Corbeil et Drouin Notaires inc.

Une relation basée sur la confiance et la force 
d’un groupe engagé

CORBEIL ET DROUIN NOTAIRES INC.

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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Val-des-Sources - Le Centre d’action bénévole 
des Sources travaille sans cesse à trouver les 
moyens de bonifier ses offres d’aides et de sou-
tiens à la population. 

Le directeur général Christian Boucher était on 
ne peut plus fier d’annoncer que le CAB avait 
été sélectionné par Moisson Estrie. À la suite 
d’un appel d’offres, pour devenir l’organisme pi-
vot de la MRC des Sources en ce qui a trait à 
l’accueil et la redistribution d’aide alimentaire 
dans son milieu.  

De ce fait, M. Boucher et son équipe ajouteront 
une autre adresse de points de services. Alors 
que le CAB installera un caveau communau-
taire de légumes ainsi que des congélateurs et 
une unité de style chambre froide dans le bâti-
ment abritant autrefois la boulangerie Multi-
Marques.  

Le tout afin d’y accueillir les dépôts et arrivages 
d’aliments et en faire bénéficier l’ensemble des 
partenaires de la MRC. De plus, le service 
d’aide alimentaire La Manne déménagera, lui 
aussi, dans ses nouveaux locaux du 409 de la 
première avenue. Étant la propriété de la ville 

de Val-des-Sources, le Centre d’action béné-
vole a paraphé une entente de location valable 
pour les 10 prochaines années.  

« Il s’agit de la première phase d’un projet sur 
lequel notre équipe travaille depuis un peu plus 
d’un an maintenant. Nous sommes très fiers de 
pouvoir aller de l’avant et de nous établir dans 
des installations qui correspondront assurément 

à nos besoins et qui s’avéreront centrales et né-
vralgiques pour l’ensemble de nos services de 
soutien alimentaires. Nous avons une belle col-
laboration de la part des instances de la ville, 
qui procéderont aussi à une revampe de la de-
vanture de l’édifice au cours des prochains 
mois. », de commenter généreusement, mon-
sieur Boucher, lors d’un entretien téléphonique.  

Ce dernier ajoute que l’on évalue entre 750 et 
1000 personnes mensuellement, à qui pourront 
bénéficier les nouvelles installations de soutien 
alimentaire à faible coût sur le territoire.   

Bien entendu l’organisme maintient son  
implication au sein de ses autres volets  
communautaires.  

« Nous aimerions réitérer le fait que le CAB est 
une ressource disponible et à l’écoute des be-
soins des gens. De ce fait, j’aimerais rappeler la 
présence d’une travailleuse sociale pour aînés, 
qui est disponible pour accompagner leur quoti-
dien et répondre à certains de leurs besoins. »,  
conclu le directeur général du Centre d’action 
bénévole des Sources.

Le CAB des Sources ajoute à son apport avec l’installation 
d’un caveau communautaire 

DANS L’ANCIENNE BOULANGERIE À VAL-DES-SOURCES

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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Val-des-Sources — Fondée à Saint-Adrien au 
cours d’années 90 par Lise Picard et son con-
joint Jocelyn Larrivée, le service de traiteur et 
méchoui Buffet Lise a officiellement changé de 
main en février 2023. La vente complète de 
l’entreprise et de ses équipements au couple 
d’entrepreneurs valsourciens formé de 
Stéphanie Mayette et Luc St-Laurent. 

L’entreprise est aujourd’hui bien installée dans 
les locaux rénovés et spécialement aménagés 
du 261 de la rue St-Hubert à Val-des-Sources. 
Les nouveaux propriétaires ont fervent désir de 
poursuivre dans la même veine de qualité et du 
service que ses prédécesseurs, qui ont fait la 
renommée de l’entreprise.  

Bien entendu, le couple souhaite également ap-
porter sa touche bien personnelle, tout en élar-
gissant encore davantage le créneau d’offre à la 
population.  

Travaillant dans le domaine de la restauration 
rapide depuis quelque temps déjà, Stéphanie 
Mayette portait en elle une fibre entrepreneu-
riale qu’elle souhaitait un jour voir s’épanouir.  

Après avoir remarqué une annonce sur les ré-
seaux sociaux de la mise en vente du service 
traiteur, Mme Mayette et son conjoint, qui  

œuvrait alors dans le camionnage pour sa part, 
ont décidé de faire le saut et ainsi se porter ac-
quéreurs de l’entreprise bien connue.  

La motivation fut sans appel dès le départ du 
côté de la nouvelle copropriétaire, qui décela ra-
pidement que le type d’entreprise allait entière-
ment répondre à ses aspirations.  

Ayant été propriétaire d’une ferme de la région 
pendant plusieurs années, Luc St-Laurent ame-
nait quant à lui une expérience en gestion à la 
fois rassurante et fort intéressante au projet, ce 
qui fit que le couple avait les bases nécessaires 
pour bien relever ce nouveau défi.  

« Natifs de Danville tous les deux, nous som-
mes maintenant résidents de Val-des-Sources 
depuis très longtemps et pour nous c’était natu-
rel d’installer notre commerce ici même. », sou-
ligne Stéphanie Mayette.  

Il est important de mentionner que Buffet Lise 
n’a pas peut-être plus pignon sur rue à Saint-
Adrien, mais que le service au territoire desservi 
par le passé demeure, allant même jusqu’à se 
voir élargi.  

« Nous voulons demeurer une référence dans 
les Sources et environs, ça, c’est certain. Nous 
ambitionnons également élargir notre offre 
parce que des traiteurs il n’y a en plus autant 
que par le passé et nous croyons humblement 
être en mesure d’offrir un service de qualité à 

coût très intéressant pour le client. Pour nous 
c’est une valeur primordiale que celle de rendre 
l’offre alimentaire accessible. », ajoute pour sa 
part M. St-Laurent.  

Bénéficiant des conseils, du transfert de con-
naissances, de la formation, de la collaboration 
et même du travail des anciens propriétaires, 
l’administration actuelle se dit elle-même des 
plus choyée de pouvoir compter sur un soutien 
de cette qualité de la part de personnes extraor-
dinaires, qui au final, permettent une transition 
optimale pour tous. Parmi les nouveautés que 
Buffet Lise veut apporter, il y a notamment le 
projet de repas en comptoir prêt-à-manger, qui 
devrait voir le jour au cours des prochains mois.  

« Nous sommes à préparer notre volet de prêt-
à-manger qui sera disponible à notre petit es-

pace de vente à l’avant sous peu. C’est quelque 
chose à laquelle je tiens beaucoup et nous 
avions sélectionné notre lieu physique en 
consé quence également avant de faire l’achat 
du bâtiment. L’idée n’est aucunement de tenter 
de concurrencer qui que ce soit dans ce do-
maine, mais plutôt de venir en complémenter 
avec ce qui existe. Cela en offrant un menu de 
prêt-à-manger abordable et nutritif, car c’est un 
besoin qui est nommé dans la région et nous 
désirons être le plus près des gens possibles et 
de leurs besoins. Pour ce qui est du service trai-
teur, nous avons entre autres augmenté les 
choix végétariens et incorporés un peu plus de 
poisson. Nous sommes aussi toujours ouverts 
aux demandes et propositions des clients. », de 
poursuivre Stéphanie Mayette.  

Pouvant desservir une vaste quantité de cou-
verts de quelques dizaines jusqu’à plusieurs 
centaines de ceux-ci, Buffet Lise souhaite s’im-
poser de plus en plus comme étant une offre de 
services alimentaires complémentaire stable, 
accessible et abordable, qui saura accompa-
gner le quotidien des gens de sa communauté 
et d’ailleurs.

Luc St-Laurent et Stéphanie Mayette

Bonification de l’offre alimentaire abordable 
pour la population

BUFFET LISE

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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Val-des-Sources — Toujours soucieuse d’ac-
compagner les parents et les familles dans leur 
quotidien, la Maison des familles FamillAction 
des Sources inaugurera sous peu un tout nou-
veau lieu de rassemblement et de réseautage 
possible, avec l’ouverture prochaine du café 
Henri et Victoria. 

Situé au rez-de-chaussée de son bâtiment du 
266 de la 1re avenue à Val-des-Sources, ce 
petit café d’environ une cinquantaine de places 
aura pour objectif de venir complémenter l’offre 
de l’organisme à ses membres et à la popula-
tion en général.  

Ayant puisé son nom dans l’histoire de la ville 
d’Asbestos, alors qu’il rend hommage non seu-
lement à la mémoire du premier maire élu,  
Henri Roux, mais également à son épouse 
Victoria et de qui est né sept enfants. Un lien 
s’avérant assurément des plus opportuns pour 
la Maison des familles FamillAction.  

Il va sans dire que l’ajout d’un lieu comme 
celui -ci démontre une fois de plus la flexibilité 
dont fait preuve l’organisme. Cela en s’adap-
tant continuellement aux besoins des usagers 
et en tentant d’offrir une gamme substantielle 

de services, activités, ressources, outils et sou-
tien aux familles, leur permettant ainsi de favo-
riser des rencontres, d’échanger entre eux, le 
développement du sentiment d’appartenance 
et de connecter de manière plus directe avec 
leur milieu de vie.  

Dès l’ouverture, dont la date n’est pas encore 
connue exactement, les clients pourront se 
procurer du café de qualité supérieur, de même 
que certaines viennoiseries, sandwichs et au-
tres produits qui viennent généralement garnir 
les menus de styles bistro.  

Pour la directrice générale de l’OBNL, Caroline 
Payer, l’arrivée de ce café thématique est une 
excellente nouvelle. Au sens où un important 
lieu communautaire est créé à même un des 
bâtiments de services de l’organisme et qu’il 
viendra assurément aider à lutter contre  
l’isolement social.  

« Nous sommes à la fois ravis et fébriles à 
l’idée de bientôt ouvrir les portes du café Henri 
et Victoria. Nous allons pouvoir y accueillir une 
clientèle sept jours sur sept, de 7 h à 19 h. La 
Maison des Familles est notamment reconnue 
pour son accueil chaleureux, un des aspects 
qui se transposera également à l’intérieur de 
notre futur espace lunch. », de commenter, 
Mme Payer.  

Employant déjà 13 personnes à temps plein, la 
direction de la Maison des Familles 
FamillAction estime que l’ajout du commerce 

d’offres alimentaires devrait éventuellement 
créer de deux à trois emplois supplémentaires 
au sein de l’organisme. 

Fondé au cours de l’année 2000 par un comité 
formé de mamans désirant promouvoir la so-
cialisation des familles. L’organisme Maison 
des Familles FamillAction, tel qu’on le connaît 
aujourd’hui, a officiellement été créé quant à 
elle en 2005. Depuis, cette dernière étend ses 
services à l’entièreté du territoire de la MRC 
des Sources et compte en moyenne un peu 
plus de 80 familles membres chaque année.  

Bien qu’une somme symbolique de 10 $ est 
demandée en guise d’adhésion [« … nos évé-
nements sont inclusifs et on ne refuse per-
sonne à la porte de nos activités, qui forment 
une programmation hebdomadaire diversifiée 
et dynamique. »], tel que le soulignait la direc-
trice générale en entrevue téléphonique.  

Pour plus de détails sur l’organisme ou encore 
pour rencontrer une personne intervenante, les 
gens peuvent consulter la page Facebook de 
FamillAction, communiquer par téléphone  
819-879-0902, internet ou bien se présenter di-
rectement à l’un ou l’autre des deux points de 
services situés à Val-des-Sources : 454 Rue 
Binette (bureaux administratifs), ainsi qu’au 
266 de la 1re avenue.

La Maison des familles FamillAction 
des Sources inaugurera sous peu un 
tout nouveau lieu de rassemblement et 
de réseautage possible, avec l’ouver-
ture prochaine du café Henri et 
Victoria.

Offre de service accentué avec l’ouverture d’un café 
à Val-des-Sources
Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

MAISON DES FAMILLES FAMILLACTION
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Val-des-Sources -  Native de Val-des-Sources 
et assermentée en avril 2018, Me Mélissa 
Lévesque pratique le métier de notaire avec 
conviction depuis ce temps.  

Pratiquant d’abord au sein de l’étude de Me 
Serge Chagnon pendant quatre ans. La jeune 
femme assura dignement la succession de la 
greffe, en se portant acquéreuse de l’endroit à 
la retraite de l’homme de droit réputé, au début 
de l’année 2022.  

Le défi s’annonçait tout de même intéressant 
pour celle qui prenait ainsi officiellement la re-
lève du notaire bien connu. Alors que ce dernier 
a notamment établi sa pratique pendant plus 
d’une trentaine d’années au sein de sa  
communauté.  

Aujourd’hui elle est seule notaire dans les bu-
reaux rénovés de l’Étude de Me Mélissa 
Lévesque notaire inc. qui sont situés au 215C 
de la 1re avenue. Mme Lévesque est chaleu-
reusement épaulée dans son travail par sa 
complice Caroline Allison, qui œuvre à titre 
d’adjointe et de secrétaire juridique au sein du 
bureau. 

« Nous sommes une petite équipe, avec des va-
leurs humaines très présentes. Cela peut sem-

bler banal au départ, mais c’est vraiment très 
important que lorsque les gens prennent con-
tact avec nous et arrivent dans nos bureaux, 
qu’ils soient accueillis en tout respect, de ma-
nière chaleureuse et avec la plus grande des 
gentillesses. Être à l’écoute des besoins de nos 
clients est primordial. Cela ne fait que renforcir 
le sentiment de confiance mutuel et nous aide à 
bien saisir leur besoin et ainsi produire, objecti-
vement, les meilleurs documents adaptés à leur 
situation respective. Notre but est vraiment que 
les gens repartent avec une tranquillité d’es-
prit. », de dire Me Lévesque.  

La notaire ajouta qu’elle avait délibérément 
choisi de faire carrière à Val-des-Sources parce 
qu’elle connaît bien la réalité du milieu.  

« Tout d’abord Val-des-Sources c’est chez moi 
et j’y suis attachée. De plus j’aime l’idée de pou-
voir accompagner durant les différentes étapes, 
qu’elles soient joyeuses ou malheureusement 
un peu plus difficiles, de la vie des gens d’ici. 
Certains seront des amis de longue date, d’au-
tres de nouvelles connaissances ou encore des 
personnes ayant eu contact avec mes parents 
ou ma famille dans le passé. Bref, il s’agit d’un 
privilège pour moi de pratiquer dans un milieu 
comme celui-ci. », a-t-elle poursuivi.  

L’Étude de Me Mélissa Lévesque notaire inc. 
est spécialisée dans le domaine du notariat  

général, tel que la production de testaments, 
mandats, transactions immobilières, droits de la 
personne, homologation, mariages et autres.  

L’entreprise a su créer sa propre identité et 
s’établir comme une greffe de confiance au fil 
des dernières années.  

Pour question ou besoin, il est possible de pren-
dre contact avec les bureaux de Me Mélissa 
Lévesque du lundi au vendredi de 8 h à 17 h, en 
composant le 819-879-5585. 

Me Mélissa Levesque accompagnée de 
son adjointe Caroline Allison.

Mettre les valeurs humaines au service  
du notariat

ÉTUDE DE ME MÉLISSA LÉVESQUE

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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Fondée en 1999 par Hugo Michel et Martin Grégoire, Usinage pro 24 Inc. a débuté 
son histoire comme sous-traitant de divers travaux d’usinage. C’est en 2005 que 
les actionnaires voient l’opportunité d’ajouter une division spécialisée en lames 
de chasse-neige. Ils ont nommé cette division Nordik Blades.

En quelques années, Nordik Blades a su se faire un nom grâce à ses innovations 
dans le domaine des lames de chasse-neiges. Au fil des ans, la division Nordik 
Blades est devenue le cœur des opérations d’Usinage Pro 24 inc.

Aujourd’hui, Nordik Blades compte quarante six 
employés dans leur usine de Val-des-Sources. 
L’entreprise a vu une croissance importante 
dans les cinq dernières années et vise à être une 
référence dans l’industrie.

Nous sommes fiers de contribuer au dynamisme  
de la région. Bon 125e Val-des-Sources !

L’équipe Nordik Blades
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Val-des-Sources — Le 8 juin 1972, les diri-
geants de la Ligue nationale de hockey sont ré-
unis à l’hôtel Reine Élizabeth de Montréal dans 
le cadre du repêchage amateur annuel. Billy 
Harris fut alors le tout premier choix de l’encan, 
alors que ce dernier est sélectionné par l’une 
des deux nouvelles franchises à joindre les 
rangs, en l’occurrence les Islanders de New 
York.  

L’autre nouvelle venue, les Flames d’Atlanta 
s’appropria les services du québécois Jacques 
Richard des Remparts de Québec. Ensuite, les 
Canadiens de Montréal, quatrième à parler au 
premier tour, jettent leur dévolu sur le jeune at-
taquant prometteur Steve Shutt, au grand plaisir 
des partisans.  

Ce ne sont toutefois pas les choix de l’équipe 
montréalaise qui retinrent l’attention des ci-
toyens d’Asbestos et de la région en cette jour-
née. Mais bien la sélection du défenseur local 
Jean Hamel par les Blues de Saint-Louis au 
troisième tour, faisant de lui le 41e choix au to-
tal. « Ce fut tout un privilège d’être repêché par 
Saint-Louis, mais aussi quelque peu une sur-
prise. Car les Canucks de Vancouver étaient 
parmi ceux qui avaient démontré le plus grand 

intérêt à mon endroit au départ. », de souligner 
Jean Hamel.  

Concluant ainsi son stage junior avec 
Drummondville, l’athlète de 5 pieds, 11 pouces 
et 195 livres, se dirigea vers Denver pour s’ali-
gner avec les Spurs, le club-école des Blues à 
l’époque. Après quelques matchs, ce dernier a 
reçu un coup de fil du grand club, afin qu’il rejoi-
gne l’équipe à Saint-Louis. « Je dois beaucoup 
à l’entraîneur Jean-Guy Talbot, car c’est à lui 

que la direction a confié les rênes de l’équipe 
après le congédiement d’AL Arbour au début de 
la saison 72-73. Il a démontré beaucoup de 
confiance envers moi et m’a permis de jouer sur 
une base régulière. », de poursuivre M. Hamel.  

Après un camp d’entraînement hypothéqué par 
la mononucléose et quelques difficultés à re-
trouver ses repères au début de sa deuxième 
campagne, Jean Hamel est finalement 
échangé. Il reste en compagnie de deux co-

équipiers, aux Red Wings de Détroit où il évo-
luera sept saisons et avec qui sa carrière pren-
dra alors véritablement son envol.  

« Malgré le fait que je suis parti jeune de chez 
moi et que ma famille et moi vivions aux États-
Unis, nous sommes toujours demeurés très at-
tachés à Asbestos. Si bien qu’à ma deuxième 
année professionnelle, nous avons fait cons-
truire notre demeure, dans laquelle nous reve-
nions passer tous les étés, c’était très important 
pour nous de revenir à la maison. », de poursui-
vre l’ex-hockeyeur.  

Après avoir reçu une simple lettre de la part des 
Wings durant l’entre-saison de 1980-81 à 1981-
82, mentionnant que leur association était main-
tenant terminée, Jean Hamel fit alors appel aux 
services de son ami Georges Guilbault qui par-
vint alors à lui dénicher un essai au camp des 
Nordiques de Québec. Il se tailla finalement un 
poste avec l’équipe et il y passera deux saisons 
avant de voir Serge Savard et les Canadiens de 
Montréal en faire l’acquisition.  

Jean Hamel

L’art de faire rayonner Asbestos aux quatre 
coins de la Ligue nationale de hockey

JEAN HAMEL

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com

Suite page 26
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Sean McKenna 
Attaquant 
1980-1989

Dès 1905, le hockey s’organise. 

Le hockey a toujours été un sport très im-
portant à Asbestos, et ce bien avant 
d’avoir un aréna. 

L’équipe du « Météor » fait partie de la 
Ligue des Cantons de l’Est. L’équipe 
abandonne ses activités en début de sai-
son 1959-1960 

L’équipe des « Aztèques 
d’Asbestos » évolue 

dans la Ligue de 
hockey semi-profes-
sionnelle du Québec 
de 1997-2001. En 

2001-2002, l’équipe change 
de nom et s’appelle « Dubé 
Asbestos ». 

Les sports - Hockey
En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Les premiers « Météor » en 1954 
Champion provincial Intermédiaire « B » 
Saison 1956-1957

Les Acadiens d’Asbestos Ligue Junior 
B du Québec

L’équipe de hockey Nordik Blades de Val-des-Sources, est une équipe sénior 
masculine qui évolue dans la Ligue régionale de hockey. 

1954
1959

1997
2003

1967
1970’s

2017

1912

Jean Hamel 
Défenseur 
1972-1984 
Entraîneur

Connie Dion 
Gardien de but 
1944-1945 
Entraîneur

Don Marcotte 
Ailier gauche 

1965-1982

Gilles Hamel 
Ailier droit 
1980-1989

En 1999, on souligne qu’Asbestos est la 
municipalité canadienne qui a formé le 

plus de joueurs de hockey professionnels 
au prorata de sa population.Hockey féminin  

En 1977, en Beauce, le Club de Hockey 
féminin d’Asbestos a gagné dans la classe 
«B». Nathalie Picard, « Meilleur comp-
teur ». Martine Lavigne, « Meilleur gar-
dien ». En 1992, Nathalie participe, avec 
l’équipe canadienne, au Championnat 
mondial de hockey féminin en Finlande.

L’Asbestrien d’origine aura été au cœur quel-
ques mois plus tard, des tristes événements 
survenus lors de l’historique match du vendredi 
saint entre Montréal et Québec. Alors qu’il reçut 
un coup de poing sournois de la part de son an-
cien coéquipier Louis Slegher, le laissant incon-
scient pendant près d’une dizaine de minutes.  

« Certaines personnes croient que c’est l’événe-
ment qui a mis un terme à ma carrière. Il s’agit 
plutôt d’une rondelle que j’ai reçue directement 
dans l’œil, lors d’une rencontre présaison face à 
Boston l’année suivante. Ayant perdu à ce mo-
ment 100 % de ma vision à cet œil, j’ai pu grâce 
à la technologie et une chirurgie subie 20 ans 
plus tard, en recouvrer au moins 90 %. […]  Il 

faut dire que j’ai toujours été extrêmement bien 
traité à la fois par l’organisation des Canadiens 
et par Serge Savard personnellement, et ce, 
avant, pendant et après ma blessure, pour moi 
Savard c’est un réel Gentleman et je tiens à le 
remercier sincèrement pour tout ce qu’il a fait 
pour moi. », ajoute Jean Hamel.   

Au cours de son après-carrière de joueur, M. 
Hamel aura également œuvré plusieurs années 
comme entraîneur au niveau du club-école du 
CH, alors positionné à Sherbrooke. Il aura éga-
lement fait sa marque dans la LHJMQ avec des 
passages à Drummondville comme DG et 
Entraîneur-chef pendant quatre ans pour en-
suite prendre la barre des Tigres de Victoriaville 

pendant un an et demi. Il termina son parcours 
derrière les bancs d’une équipe en acceptant de 
diriger les Aztèques d’Asbestos de la ligue de 
hockey senior pendant une saison au tournant 
des années 2000.  

« J’ai eu une belle carrière et c’est ici que ç’a 
commencé, à l’aréna de la ville où nous pou-
vions compter sur une pépinière d’entraîneurs 
qui se démarquaient littéralement. Je pense no-
tamment à l’illustre Connie Dion, qui a été mon 
entraîneur au niveau mineur, ainsi que mon 
père Jean-Noël, avec qui j’ai eu la chance d’ap-
prendre beaucoup. D’autres joueurs de la 
place, comme mon frère Gilles par exemple, se 
sont aussi hissés à la LNH ou à des niveaux su-

périeurs et je ne peux passer sous le silence le 
fait qu’à l’époque la compagnie minière a certai-
nement contribué au succès de plusieurs. 
Celle-ci défrayait le coût des heures de glaces, 
en plus de donner beaucoup d’argent au déve-
loppement du hockey mineur local. », de con-
clure l’ancien numéro 28 des Canadiens de 
Montréal.  

Maintenant à l’âge de 72 ans, M. Hamel et sa 
conjointe des 51 dernières années, Thérèse, 
habitent toujours la ville qu’il affectionne depuis 
si longtemps. Les deux continuent d’encourager 
son ancienne équipe et d’épier ce qui se passe 
au Centre Bell.

L’art de faire rayonner Asbestos aux quatre coins de la Ligue nationale de hockey Suite de la page 25
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En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Les sports d’Asbestos
Pépinière de boxeurs 

GÉRARD K.O. 
BOISVERT 
Il fit sa marque aux 
États-Unis dans les 
années 1946 à 1948, 
date où il accrocha 
ses gants. En 1952, 
il fit un bref retour 

dans quelques programmes à l’affiche à 
Asbestos.   

On le voit avec son entraîneur, Paul Jr 
Labbé, l’un des meilleurs pugilistes franco-
américains de toute l’histoire de la boxe.  

1946 - 
FERNANDO 
GAGNON - 
Champion poids-
coq du Canada 
Il a battu Eddie 
Pétrin, de Montréal, 

par mise hors de combat en cinq rondes. 
Fernando Gagnon, boxeur fameux pour 
ses combats ici à Asbestos et à l’étranger 
vient de remporter le championnat poids  

coq (118 livres) du Canada. Il s’est retiré 
en 1956 de la boxe alors qu’il n’a jamais 
été vaincu dans sa catégorie.  

1968 - GUY 
CARIGNAN  
Il décroche une mé-
daille d’argent aux 
Golden Gloves du 
Canada 

Un jeune boxeur 
d’Asbestos a mérité une médaille d’argent 
pour s’être rendu à la finale de l’Est du 
Canada du tournoi des Golden Gloves. La 
médaille d’argent lui a été décernée par 
une victoire remportée par décision una-
nime des juges. 

1969 - JEAN 
CHAMPAGNE  
Il soulève l’enthou-
siasme au Tournoi 
éliminatoire des 
Golden Gloves 

La victoire de 
Champagne sur Flageol, champion de 
1967, a soulevé le délire de l’assistance. 

1969 - JEAN CHAMPAGNE remporte le 
Championnat amateur Canadien, dans la 
catégorie 147 livres. 

 
Le BASEBALL est déjà bien présent vers 
les années 1910’s à Asbestos. En 1925-
26, l’A.A.A.A., avec l’aide de la CJM, cons-
truit l’un des plus beaux terrains de base-
ball de la province, entouré d’une clôture, 
pour remplacer un terrain existant.  

Le terrain se situe, sur la rue Manville, 
près de la manufacture de la compagnie 
minière. Asbestos eut, à ce moment, de 
très bons clubs de baseball indépendants, 
les ligues étant rares.  

En 1919-20, l’équipe d’Asbestos a rem-
porté son premier championnat, celui des 
Cantons de l’Est. 

C’est en 1951 que la ville d’Asbestos ob-
tient son club de baseball, les Canadiens 
d’Asbestos qui évolue dans la Ligue inter-
médiaire des Cantons de l’Est.  

En 1952, l’équipe d’Asbestos remporte le 
championnat de la ligue. Le club était 
alors dirigé par M. Henri « Lefty » 
Collard. 

C’est en 1955 qu’on 
équipe le terrain d’un 
système d’éclairage. 

Ce terrain de la rue 
Manville a vu passer 
beaucoup d’attrac-
tions dans ses en-
clos. Il y eu, pour le 

jour de la Confédération un grand « field 
day ». Aussi, des clubs de soccer ont été 
bien présents sur ce terrain. Des cirques 
sont venus avec leurs bêtes domptées, 
leurs grandes tentes, leurs installations et 
leurs attractions. En 1955, ce fut le 
Festival annuel des fanfares amateurs du 
Québec, un grandiose rassemblement.  

En 1959, les clubs juvénile et midget de 
l’OTJ gagnent le championnat provincial et 
en 1960, le club midget récidive en rem-
portant le championnat pour la deuxième 
année consécutive. 
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Les sports d’Asbestos

En 1962, la municipalité achète un terrain 
sur la rue St-Roch pour en faire le nou-
veau terrain de baseball, tout juste der-
rière la résidence de Louiselle et Doris 
Daigle, deux grands bénévoles du base-
ball mineur. 

En plus du terrain de « balle » au Parc 
municipal, il y a le plus récent, soit le ter-
rain Lucien « Lou » Richard, situé sur la 
1re Avenue. 

C’est en 1962 que l’on vit apparaitre le 
sport de « Fast-ball » grâce au Club 
Aramis qui finança un club dans des li-
gues régionales et qui connu les plus 
grands honneurs dans la province. 

1961 - GAÉTAN BOUDREAU dans 
l’organisation des Angels de Los Angeles. 
Gaétan Boudreau d’Asbestos est à l’en-
trainement du Club Statesville de classe 

D, club faisant partie de l’organisation des 
Angels de Los Angeles de la Ligue 
Américaine de Baseball.  

Avec le club Rosemont de la Ligue junior 
de Montréal, il a conservé la formidable 
moyenne de 469 au bâton pour rempor-
ter le championnat des frappeurs de la li-
gue avec une confortable avance de 34 
pts sur son plus proche rival. Plusieurs or-
ganisations des ligues majeures ont tenté 
de s’assurer ses services, dont les Braves 
de Milwaukee et les Athletics de Kansas 
City. 

1962 – CLÉMENT Bobby  
BOUDREAU s’alignera avec Rosemont  

Le jeune athlète de 16 ans, Clément 
Boudreau portera l’uniforme du 
Rosemont de la nouvelle Ligue Nationale 
de baseball junior cette saison. Clément 
vient de connaitre une fulgurante saison 
de hockey avec les Météors Juniors 
d’Asbestos. 

Fin septembre 1963, 
la CJM reprenait ce 
terrain pour des fins 
d’expansion minière. 

Figure emblémati-
que de la balle-
molle, Lucien 
« Lou » Richard en a 
été l’un des 
meilleurs lanceurs. 
Personnalité enga-
gée dans le sport, le 
terrain de baseball 

de la 1re Avenue porte son nom. 

 

GOLF 

Avant 1946, un seul terrain de golf de la 
région, le Danville Country Club avec 
Connie Dion comme responsable.  

En 1948, le Club dé-
cide de construire un 
terrain de golf de 
neuf trous à 
Asbestos, sur des 
terrains loués de la 
C.J.M. En 1966 on 
l’agrandit à 18 trous.  

 
1976 – Josée 
Pérusse a remporté 
le Marleine Street 
Award Challenger 
Team Matches au 
Texas. 1979 - Elle est 
choisie pour repré-
senter le Canada au 
Tournoi internatio-
nal de golf pour les 

juniors, en Californie. 1979, 18 ans, elle 
est classée deuxième au Québec et 
sixième au Canada pour le golf junior. Elle 
a fait partie de l’équipe du Québec pen-
dant six ans, et quatre ans dans l’équipe 
du Canada. Professionnelle pour plu-
sieurs Clubs de golf, dont celui 
d’Asbestos.

En collaboration avec la Société d’histoire d’Asbestos

Les frères Gaétan et Clément Boudreau

Crédit photo :   
Nicole Goudreau

1952
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MULTI-SPORT 

1900 – Asbestos Sporting Club 
Ce Club prit naissance au début des an-
nées 1900. Cette association organisait 
principalement des courses de chevaux 
sur le terrain de Camille Bourque, dans le 
2e Rang de Shipton. 

Club de tir à l’arc d’Asbestos fondé 
en 1979 

Club de patinage artistique 
d’Asbestos « Les Colombes » 
fondé en 1984 

PATINAGE ARTISTIQUE 
 

1990 - Jayson 
Denommée s’em-
pare de la médaille 
d’or lors d’une com-
pétition internatio-
nale disputée en 
Ontario 

Médaille d’or lors de 
sa troisième participation à la prestigieuse 
compétition de patinage artistique 
«Scarboro-Skate». Plus de 700 patineurs, 
venus de l’Ontario, du Québec et du Nord 
Est des États-Unis participaient à cette 
compétition. Il a de plus été choisi le pati-
neur de l’année en Estrie par l’Association 
régionale de patinage artistique. 

1994 - Jayson Dénommée, le 
meilleur patineur novice. 
Il devient le premier Estrien à décrocher 
un titre canadien au Championnat cana-
dien de patinage artistique dans la caté-
gorie novice à Edmonton.  

Jayson Dénommée est vice-champion 
du Canada en 2001.  

Carrière de 1984 à 2004 
 
BENNY PAREN-
TEAU, membre du 
Club de tir à l’arc 
d’Asbestos, a battu 
en 2002, le record 
québécois à la dis-
tance de 50 mètres à 
deux reprises et 
avait fracassé la 
marque canadienne 

du 30 mètres, en 2001. Il remporte en 
2008 une première place à l’Ontario 
Spring Classic. Il a aussi obtenu deux re-
cords du monde dans la catégorie des 50 
ans et plus, dont un à la distance de 90 
mètres avec 119/120 flèches au centre 
des cibles. À la Coupe du monde de tir à 
l’arc en 2009, il remporte une médaille 
d’argent en République Dominicaine. 

1972 - Une médaille d’or pour Marc-
André Vachon à la voile dans le cadre 
des Jeux du Québec, section Estrie, où 

plus de 30 voiliers prenaient part à cette 
épreuve. 

1979 - Aux Jeux du Canada, Nathalie 
Gauthier a remporté une médaille de 
bronze en ski de fond, course à relais.  

 

1994 - Un deuxième triomphe pour 
Daniel Gagné au Supercross du 
Skydome de Toronto où il a répété l’exploit 
de 1993, en remportant la victoire dans la 
catégorie autocross – classe 10.

JUDO 
Le premier club de 
judo à voir le jour en 
1963 a été le Club 
de judo d’Asbestos. 
Il a été le 4e club à 
s’affilier à Judo 
Québec. Suivi, en 
1968 du  Club de 
judo de Danville, 
tous deux fondés 
par Roland Boisvert.  

 

Entre 1971 et 1984, Jacques Grenier 
prend le relais du club d’Asbestos en tant 
que directeur technique avant de le trans-
mettre à Gérald Vaillancourt qui en as-
sume la responsabilité jusqu’en 2001. 

L’aventure durera 25 ans, jusqu’en 2007, 
et la reprise par Marilou Massé-Martel et 
Charles Roy des deux clubs pour former 
notre club actuel,  le Club de Judo 
Asbestos-Danville. Ce club fait partie des 
20 meilleurs clubs au pays contribuant le 
plus au développement de jeunes judokas 
de haut niveau. 

1979 - Aux Jeux du Canada –  
De l’or pour Mario Laroche 
Le jeune judoka Mario Laroche a ramené 
une médaille d’or des Jeux du Canada 
dans la catégorie des 71 kilos et plus.  

1982 - Médaille d’or pour France 
St-Cyr en judo 
France St-Cyr d’Asbestos s’est méritée la 
médaille d’or, dans la catégorie bleu-mar-

ron, aux Championnats canadiens de 
judo qui se tenaient en Colombie-
Britannique. 

1985 - Ninon Larrivée remporte l’or 
au championnat canadien  
Ninon Larrivée, âgée de 16 ans, a rem-
porté la médaille d’or chez les juvéniles de 
moins de 50 kilos au Championnat cana-
dien de judo en Colombie-Britannique, ce 
qui fait d’elle la meilleure judoka de sa ca-
tégorie au Canada.  

1990 - Mario Laroche s’impose aux jeux 
du Commonwealth et décroche la mé-
daille d’argent dans la Catégorie Ouverte 

Léa Roy a raflé la médaille d’or dans la ca-
tégorie U21 en remportant cinq combats. 
Kevin Gauthier a aussi mis la main sur l’or 

chez les séniors avec trois victoires. 

2018 - Onze athlètes du Club de judo 
Asbestos-Danville ont participé à l’Omnium 
de judo du Québec et ont remporté trois 
médailles, dont deux d’or.

Les sports d’Asbestos
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Val-des-Sources — Voilà un peu plus d’un an 
maintenant que le complexe hôtelier Le 
Williams est officiellement devenu l’hôtel Val-
des-Sources, à la suite de l’acquisition des lieux 
par les hommes d’affaires Érick Dupuis et 
Stéphane Fortin. 

Tout près de 16 mois se sont donc écoulés de-
puis la transaction de février 2023 et la nouvelle 
équipe de direction n’aura pas lésiné sur les ef-
forts afin d’insuffler un second souffle à l’endroit 
et relancer l’offre d’hébergement à Val-des-
Sources.  

Érick Dupuis, actionnaire majoritaire du com-
plexe, se disait on ne peut plus fier de constater 
l’effervescence qui entoure les services de l’hô-
tel depuis son arrivée. L’entrepreneur estime le 
niveau d’augmentation de l’occupation à plus 
de 300 % depuis l’achat.  

« Étant déjà propriétaire de l’entreprise A9 
Refacing à Danville, il faut comprendre que je 
n’envisageais pas vraiment de me lancer dans 
un service d’hôtellerie en parallèle. Par contre, 
lorsque l’opportunité s’est présentée, moi et 
mon partenaire Stéphane, nous sommes asso-
ciés pour nous lancer dans une aventure dont 
on ignorait pratiquement tous les rouages. Cela 

dit nous avons redoublé d’efforts et d’implica-
tions si bien que le projet a tout de même rapi-
dement pris son envol pour finalement devan-
cer largement nos objectifs initiaux et ainsi nous 
rendre compte qu’il y a une demande aussi tan-
gible que croissante pour de l’hébergement 

temporaire à Val-des-Sources. Les commentai-
res provenant des clients sont positifs, les gens 
soulignent notamment la propreté des lieux, la 
tranquillité et la courtoisie de l’accueil. »,  
a-t-il dit.  

M. Dupuis ajouta également que son établisse-
ment se révèle également de plus en plus 
comme étant un élément important de soutien 
communautaire, alors que la Croix rouge se 
tourne régulièrement, lorsque vient le besoin de 
relocaliser des personnes sinistrées.  

« Sincèrement je crois qu’il s’avère essentiel 
pour une municipalité comme Val-des-Sources 
de pouvoir compter sur un endroit en mesure 
d’accueillir des visiteurs du monde touristique et 
sportif, de même que des travailleurs saison-
niers ou de passages. De notre côté nous 
avons une proportion pratiquement égale de 
ces trois types de clients qui visitent nos instal-
lations. », de confier Erick Dupuis.  

Employant présentement six personnes, dont 
quatre à temps complet, le duo d’investisseurs 
a ajouté un membre de son personnel à titre de 
partenaire. Julien Krause s’est joint au groupe 
en faisant l’acquisition d’un pourcentage pro-
posé de l’entreprise.  

Disposant de 25 chambres, dont sept entière-
ment rénovées, une salle de conférence trans-
formable également en chambre au besoin, une 
salle commune avec piano et bar sur place, 
l’hôtel Val-des-Sources représente sans aucun 
doute un endroit à découvrir ou bien à redécou-
vrir avec un regard nouveau axé sur le client.

Érick Dupuis, Julien Krause et Stéphane Fortin.

Une première année avec le vent dans les voiles

HÔTEL VAL-DES-SOURCES

Richard Lefebvre 
rlefebvre.journal@gmail.com
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B A L A D O

Franca                   André                   Solange                André
Spertini                 Beaumier             Goudreau         Desharnais
(adm.)                    (adm.)                   (adm.)               (adm.)

Mario                              Nicole                         Francesco
Leblanc (prés.)          Goudreau  (sec.-très.)       Spertini (v.-prés.)

La Société d’histoire d’Asbestos est un organisme OBNL bien
présent dans la communauté et très sollicité, mais tout
particulièrement lors des anniversaires de la municipalité.
Depuis sa fondation, en 1995, la Société d’histoire d’Asbestos a
occupé la place publique via plusieurs expositions thématiques.
En 1999, nous avons collaboré aux activités du 100e, alors que
notre présidente, Pierrette Théroux, créait la pièce de théâtre
« Une ville sous influence ». Quatre expositions ont aussi été
organisées, dont l’une sur « La Grève d’Amiante : Une vue de
l’intérieur », les autres, sur les paroisses, les écoles, les sports
et loisirs.
Toujours pendant le Centenaire, la Société d’histoire souligne la
contribution des femmes dans l’évolution de notre ville, avec les
« Thés Victoriens » mensuels qui ont reconnu l’apport de 12
femmes influentes, impliquées et inspirantes.
En 2008, nous avons produit le dépliant « Circuit touristique des
Œuvres d’art publiques et Sites d’intérêt Historique à
Asbestos ». Pour le 110e, en 2009, ce fut un banquet où les
Maires et leurs familles furent honorés.
En 2010, les « Thés Victoriens » reviennent pour reconnaitre
l’implication des hommes d’influence.
En 2014, l’exposition permanente à la Bibliothèque Municipale
« Des machines et des hommes ». En 2015, l’exposition des
« Vêtements sacerdotaux », héritage des cinq paroisses
d’Asbestos.
Dans le cadre du projet « Qualité de vie », par la municipalité en
2018, nous avons produit douze chroniques, « Clin d’œil sur
l’Histoire d’Asbestos », dans le journal régional et douze
capsules radiophoniques correspondantes.
En 2020, avec je journal Actualités/l’étincelle, nous soulignons
les « 80 ans de la presse écrite » dans un cahier spécial
distribué en septembre 2021. Suivra, en 2022, une collection de
quatre volumes couvrant quatre décennies d’actualités
régionales, soit de 1941 à 1980.
Un autre gros projet, celui-là en 2023, avec les panneaux du
sentier historique de la Place de la Traversée.
Enfin, 2024, nous collaborons avec divers partenaires pour
souligner le 125e… dont le présent Cahier spécial. Nous avons
lancé le Balado « Asbestos, je me souviens » et avons produit le
Quiz du 125e, en plus de plein d’autres projets à venir en 2024.

B A L A D O
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Spertini                 Beaumier             Goudreau         Desharnais
(adm.)                    (adm.)                   (adm.)               (adm.)

Mario                              Nicole                         Francesco
Leblanc (prés.)          Goudreau  (sec.-très.)       Spertini (v.-prés.)

La Société d’histoire d’Asbestos est un organisme OBNL bien
présent dans la communauté et très sollicité, mais tout
particulièrement lors des anniversaires de la municipalité.
Depuis sa fondation, en 1995, la Société d’histoire d’Asbestos a
occupé la place publique via plusieurs expositions thématiques.
En 1999, nous avons collaboré aux activités du 100e, alors que
notre présidente, Pierrette Théroux, créait la pièce de théâtre
« Une ville sous influence ». Quatre expositions ont aussi été
organisées, dont l’une sur « La Grève d’Amiante : Une vue de
l’intérieur », les autres, sur les paroisses, les écoles, les sports
et loisirs.
Toujours pendant le Centenaire, la Société d’histoire souligne la
contribution des femmes dans l’évolution de notre ville, avec les
« Thés Victoriens » mensuels qui ont reconnu l’apport de 12
femmes influentes, impliquées et inspirantes.
En 2008, nous avons produit le dépliant « Circuit touristique des
Œuvres d’art publiques et Sites d’intérêt Historique à
Asbestos ». Pour le 110e, en 2009, ce fut un banquet où les
Maires et leurs familles furent honorés.
En 2010, les « Thés Victoriens » reviennent pour reconnaitre
l’implication des hommes d’influence.
En 2014, l’exposition permanente à la Bibliothèque Municipale
« Des machines et des hommes ». En 2015, l’exposition des
« Vêtements sacerdotaux », héritage des cinq paroisses
d’Asbestos.
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régionales, soit de 1941 à 1980.
Un autre gros projet, celui-là en 2023, avec les panneaux du
sentier historique de la Place de la Traversée.
Enfin, 2024, nous collaborons avec divers partenaires pour
souligner le 125e… dont le présent Cahier spécial. Nous avons
lancé le Balado « Asbestos, je me souviens » et avons produit le
Quiz du 125e, en plus de plein d’autres projets à venir en 2024.
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sentier historique de la Place de la Traversée.
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